










Debout sur le rocher, Horne voit dans un reve 
La forêt s'agiter et  les arbres, sans trêve 
Tomber, tomber encore; les maisons s'blever 
Sur le sol défriché et les rues se tracer,  
La paix de ces grands bois a fait place a la vie, 
La nature a perdu de sa sauvagerie; 
Deux grandes cheminées dominant ces lieux 
Lancent ieur ruban blanc qui s'étend vers les cieux. 

Albert Leury, 
Les Villes-Soeurs, mai 1939 
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LE5 DEUX SOEURS 

Des deux soeurs, Rouyn naquit la première. Aux petites cabanes de bois rond, vinrent s'a jouter 
un théâtre, un hôpita 1, une banque, des magasins, des &coles, plusieurs hôtels . . . 
Noranda fut conçue pour servir les besoins de la Mine et de la Fonderie. Au pied de ses deux 
énormes cheminées, des centaines d'ouvriers se sont succédés sans relâche, 24 heures durant, 
laissant la vi l le dans un perpétuel état d'éveil. 

oriqine de3 nom3 

La v i l le  de Rouyn tient son nom du Sieur de Rouyn,, capitaine au régiment Royal Roussillon. 
Gravement blessé à la bataille de Sainte-Foy en 1760, il retourna en France et y mourut. On 
ignore l'endroit ou i I es t  mor t  et on ne connaît même pas son prénom. 

Au tout début, des quartiers se développérent aux environs de l'avenue des Pionniers (chemin du 
Landing), de la rue Perreault et de I'avenue Principale. Entre 1930 et 1940, d'autres rues ont été 
construites portant des noms d'anciens premiers ministres ou rn in istres, d'anciens maires ou 
conseillers, de membres du clergé ou de pionniers: Gam ble, McQuaig, Bagshaw (au iourd'hui 
Dallaire), Noranda (aujourd'hui Mgr .  Tessier), Galipeau (aujourd'hui Larivière), Horne, 
Mercier, Pelletier . . . 

Noranda qui t i re  son nom de la juxtaposition des mots "NORTHE R N  CANADA", est une vil le 
constituée en vertu d'une loi spéciale. Plus scrupuleusement surveillée au début dans le trace de 
ses rues et boulevards ainsi que dans l'organisation de ses utilitgs publiques, elle offre un 
caractère plutet résidentiel. 



les municipalité3 et la politique 

La politique municipale de Noranda se caractérise par la rareté de ses élections. Les  maires et 
les échevins ont toujours été élus par acclamation et ce jusqu'en 1962. Les trois premiers m a  ires 
furent messieurs James. Y. Murdoch (1926-29), Ernest Hibbert (1929-31) et James A. Carter 
(1931-49). I Is  &taient tous associes au groupe Noranda. Par la suite John David rempl i t  le poste de 
ianvier 7949 a mai  1950. Secrétaire de la vil le sous toutes les administrations depuis 1927, Frédéric 
Hébert fu t  proclamé maire en mai 1950. Achille Juneau succède au mai re  Hébert en 1967. 
Monsieur Joachim Fort in fut élu premier maire de Rouyn en 1926. 1 1  démissionna en 1928 et fut 
remplacé par M. Edouard Charlebois (1928-32). M. Leslie Reilly (1932-34) fut suivi de M. 
Romuald Gagné (1934-38). M. J .A,  Tardif assuma la fonction de 1938 a 1940. M. Gagné revint a la 
charge de 1940 a 1946. Les autres maires de Rouyn furent: messieurs Paul Cuddihy (1946-501, 
Maurice Caouette (1950-61 ), Alex Leclerc (1961-69), Jean-Charles Coutu (1969-74). Depuis 1974, 
Marcel Gaudreault dirige le conseil municipal de la C i t e  de Rouyn. 
Les deux soeurs furent érigées en municipalités la même année, soit le 11 mars 1926 pour 
Noranda et le 5 mai pour Rouyn. Elles ont donc fait leurs premiers pas ensemble pour ensuite 
prendre une allure différente, s'adaptant A leur caractère et a leurs besoins. 
En 1926, Rouyn-Noranda comptaient 27 abonnés du téléphone. L'unique annuaire pour toute la 
région québécoise et ontarienne s'intitulait "Temiscaming Telephone Directory". I I contenait 88 
pages, annonces incluses. Les numéros pr iv i  Iegies étaient "1" pour le  curé PeI letier et "10" pour 
la mine Noranda. Le  curé dut plaider sa cause pour obtenir le numéro "1" .  . . 
En  décembre 1926, lorsqu'on alluma la prernihre ampoule électrique, les citoyens de Rouyn 
réunis au 7 de ta rue Principale célébrèrent l'événement iusqu'au lever du soleil. Les villes furent 
alimentées au 25 cycles par la compagnie "Northern Quebec Power", jusqu'a la venue de 
IIHydro-Québec en 1964 qui installa le 60 cycles. On a dû procéder ainsi au recyclage et au rem- 
placement d'une multitude d'apparei 1s électriques. 





Toujours vers le début 70, avec Jean-Chartes Coutu a la mair ie de Rouyn et Guy Carle à la 
gérance, on met l'accent sur la qualité de vie du milieu. L a  creation d'un plan directeur d'ur- 
banisme, le développement de l'aéroport, du centre vil le et du parc industriel; l'aménagement de 
neuf parcs municipaux, d'une piste d'athlétisme et la creation d'infrastructure sur le plan des 
loisirs et de l'administration municipale donnent un regain de vie a la cité. 
Parallèlement, a Noranda, I'administration municipale s'applique a la construction d'un viaduc, 
au développement de Noranda Nord e t  a la creation d'un parc industriel. 

une population 

L a  population des villes soeurs a connu une progression continue iusque vers les années 60. Ainsi, 
Rouyn en 1961 comptait 17,889 personnes. Puis en 1966, 18,463 R,our finalement descendre a 17,804 
en 1971. Quant a Noranda, elle comptait 10,509 résidents en 1960. Cinq ans plus tard, on en 
dénombrait 11,260 tandis qu'en 1970, la population se chiffrait à 11,205. Un grand nombre de 
nationa lites cohabitent dans les vi l  les-soeurs. Ce phénomène particulier est dû en grande partie a 
la main d'oeuvre étrangère engagée par la Mine Noranda pour son exploitation. Les Polonais 
forment le groupe le plus nombreux et i ls ont déià été très actifs en fondant une chorale mixte, 
un groupe de danses folkloriques ainsi qu'une équipe de soccer. Les Italiens viennent ensuite, 
suivis des Yougoslaves, des Français, des Allemands et des Ukrainiens, etc . . . Ainsi, on pouvait 
retrouver a Rouyn-Noranda i l  y a quelques années, en plus des églises catholiques anglaises et 
françaises, la plupart des égI ises protestantes ou anglicanes, grecques-ort hodoxes, synagogues- 
juives, etc. 

Un dernier fait à noter en ce qui concerne Noranda: la population, en grande partie anglophone 
qu'elle était au début, est devenue francophone a environ 80%. Le recensement de 1948 situe 
l'époque de ce revirement. 



La Mine Horne, devenue plus tard la Mine Noranda, fut l'une des premières industries minières a 
s'établir dans la province de Québec. L e  17 décembre 1927, on procéda au premier envoi de 
métaux. Les réserves connues alors étaient a peine suffisantes pour assurer une durée d'ex- 
ploitation de trois ans. En 1928, d'importantes découvertes permirent à la mine d'extra ire 
quelque 45 mill ionsde tonnes de minerai depuis plus de40 ans. 

En 1932, pour fêter le 1Oe anniversaire de l'établissement de la Mine, ses dirigeants se 
réunissaient a Noranda. L'année avait ét6 bonne, on avait produit 63,000,000 de I ivres de cuivre et 
350,000 onces d'or. 

En 1937, la Mine Noranda occupait la deuxi&me place mondiale pour l'exploitation du cuivre e t  la 
troisiPme pour celle de l 'or. Malgré la crise économique, elle réussit a doubler sa production de 
1938 et a quintupler ses profits. 

échec et réu53ite 
En 1940, la mine employait 1,900 hommes dont plusieurs étaient recrutés en Europe Centrale. 
Entre 1950 et 1960, les mines exploitées par ta Compagnie passent de 8 à 23 dont 14 au Canada. Ses 
usines passent de 6 a 18 au Canada plus 4 a l'étranger. En 1970, le projet encore très peu précis de 
construction d'une aff i  nerie par la compagnie Noranda f i t  beaucoup de brui t :  un organisme, 
"Opération Nord-Ouest" fut mis sur pied afin d'inciter la compagnie a construire I'affinerie chez 
nous. Finalement, le proiet avorta. Par contre la f i l iale de Noranda récupéra des investissements 
de l'ordre de $19,000,000 pour l'expansion de son usine de smeltage. Cette usine est alimentée par 
les concentres provenant de la mine Horne de même que par le produit de 23 autres mines du 
Québec, de l'Ontario et du Manitoba. 

Dans le secteur minier de Rouyn-Noranda, en 1976 i l  ne subsiste plus que trois mines: la Mine 
Horne de Noranda Mines et les puits Norbec et Milenbach de "Lake Dufault Mines". Cependant, 
il faut tenir compte du fait que Noranda peut compter sur le  potentiel minier de Matagami-Joutel, 
de Chibougamau e t  de la Baie James. 



Dès le début des années 1930, les syndicats interviennent dans la région de Rouyn. En juin 1934, la 
"Mine Workers League of Canada" affiliée a la Centrale Canadienne "Workers Unity League" 
mène pendant dix jours une greve à la Mine Noranda, mais finalement le groupe se désorganise. 
Un syndicat industriel "The International Union of Mine, M i l l  and Smelter Workers" obtient une 
victoire en 1943 pour I'accréditation (local 688 a Rouyn-Noranda). 

Après la guerre, une greve de 3 mois déclenchée le 20 novembre 1946 est finalement déclarée 
illégale par le gouvernement Duplessis. Quelques années plus tard, en 1950, les Métallos 
(Métallurgistes Unis d'Amérique) ouvrent un bureau a Rouyn et obtiennent leur accréditation le 
1 i janvier 1951. Après de longues négociations en vue d'une convention collective convenable, ils 
déclenchent une greve qui s'étendra du 12 août 1953 au 13 février 1954. Les résultats de ces longs 
mois de contestation déçoivent un peu les ouvriers, mais contrairement aux grèves de 1934 et 
1946, ils conservent leur syndicat et réussissent à signer une convention collective. 

Par contre, les événements qui surviennent A Murdochville en 1957 entraînent la signature d'une 
nouvelle entente avec les employeurs de la Mine Noranda et les conditions offertes s'avèrent 
meil-teures pour les ouvriers. Vers la même époque, les semaines de t ravai l  sont réduites a 40 
heures (avec pleine compensation de salaire pour les heures non travaillées). En 1964, suite à 
l'intervention de M. René Lévesque, alors ministre des Richesses Naturel les, une loi est votée par 
le gouvernement obligeant la retenue des cotisations syndicales sur le revenu des employés. 
Cette décision provoque une amélioration remarquable au niveau des syndicats. Le cl imat 
devient plus serein, le nombre d'adhérents se multiplie et les négociations de 1965-68 et 71 
s'avèrent plus satisfaisantes pour les travail leurs. Finalement, au début de l'année 75, la Com- 
pagnie accepte d'indexer les salaires à la hausse du coût de la vie. Depuis plus de 20 ans, la No- 
randa connaît une période calme dans ses relations de travai l .  

Cependant, une remise en question de plus en plus inquiétante a pris forme parmi la population 
cette année et elle touche la pollution de l'air e t  celle occasionnée par les résidus miniers. Un 
"Mouvement Anti-Pol lution" formé par un groupe de citoyens a pris naissance dans les villes- 
soeurs et s'ingénue à sensibiliser la population et les autorites aux dommages occasionnés spé- 
cialement a nos lacs p a r  les déchets rejet6s par les mines. 



LA RELIGION, LEDUCATION ET LA SANTÉ 
On peut lire, dans les notes historiques de la paroisse St-Michel: "A cet& du nom de Horne, 
pionnier de l'exploration minière, l'histoire doit placer celui du curé fondateur de Rouyn, Mon- 
sieur l'Abbé Albert Pelletier, qui arr ivai t  a Rouyn en 1925". I l  s'implique en effet dans presque 
tous les milieux et influence grandement plusieurs citoyens. En août 1963, i l  donne sa démission à 
la paroisse St-Michel pour des raisons de santé. 

Le '17 novembre 1973, M g r  Pelletier est hospitalisé a l'Hôpital Youville et i l  rend l'âme le 24 
février 1974 a l'âge de 83 ans, 9 mois. Sa mort  bouleverse beaucoup de citoyens qui l'avaient 
connu; Armand Beaudoin écrit  dans I'"Echo Abitibien" du 13 mars 1974: "Sous une écorce peut- 
étre à l' image du roc prkcambrien qu i  e s t  le nôtre et qui recèle en méme temps des trésors 
inestimables, Mgr Pelletier fut le père d'au moins deux génerations de gens de mines auxquels i I 
a rendu d'immenses services et qui ont su lui en témoigner leur reconnaissance. Paix a sa 
mémoire". 

Peu de temps aprbs l'arrivée de Mgr Pelletier, quatre religieuses des Soeurs Grises de la Croix 
s'installent a Rouyn et prennent la direction de la première école paroissiale. Un an plus tard, 
el les assument la charge du premier hôpital, l'hepita l St-Al bert, pour &ménager en 1929 dans un 
nouvel édifice plus spacieux: 11h6pital Youville. 

En  1935, arr ivent les Clercs St-Viateur, pour enseigner aux garçons de IrEcole Supérieure S t -  
Michel. Trois ans plus tard, les Soeurs de Notre-Dame Auxil iatrice prennent en charge l'Or- 
phelinat St-Michel et enseignent à l'école Immaculée Conception de Rouyn-Sud. La même année 
on ouvre le Foyer pour jeunes filles qui comprend aussi le Jardin de l'Enfance et l'Hospice des 
viei Ilards, sous la responsabi l i t6 des Soeurs de I'I nstifut Jeanne D'Arc d'Ottawa. 



Les Frères du Sacré-Coeur sont engagés par la Commission Scolaire de l'Immaculée Conception 
en 1944 pour enseigner aux garçons de la paroisse. En 1948, on procède a l'ouverture de la Maison 
des Retraites Fermées. Cette même année, au Col lege de Rouyn, d4bute le Cours Classique dans 
un premier local situé sur la rue Perreault. Pendant ce temps, les Soeurs Grises inaugurent 
I'Ecole Normale Notre-Dame de Grâce et l 'Externat Classique pour filles. En 1954, c'est 
l'arrivée des Oblates de Mar ie  I mmacu lee suivie en 1959 par les Servantes de Jésus-Marie. 

L'Orphelinat St-Michel ferme ses portes en 1960 et la maison est aménagée pour recevoir un 
groupe de Séxninaristes. Un col l&ge privé est créé sous le nom de Séminaire St-Michel. En 1975, 
l'institut Notre-Dame du Sourire devient une institution privée pour ieunes f i l  les. 
Construite par un architecte de la ville, M. Auguste Martineau e t  grâce a M. Nil  E. Larivière, 
ancien députe du comté, I'Ecole des Arts et Métiers ouvre ses portes au début des années 40 et 
peut recevoir jusqu'à 200 élèves. 

A chaque année, I'Ecote des Métiers convie les notables de la place a l'ouverture de son ex- 
position. C'est ainsi que l'on retrouve en juin 1955 autour du directeur M. Lucien Beauchemin, 
Mgr  AI bert Pelletier, président directeur et cure de St-Michel, M. Guy Dallaire, député de Rouyn- 
Noranda, Monsieur J.O. Dubois ainsi que les maires Caouette et Hébert. 

En septembre 1955 à Rouyn, 129 professeurs enseignent dans 9 écoles, totalisant 11 8 classes. Les 
professeurs se répartissent ainsi : 86 institutrices laïques, 23 religieuses de la Cong regation des 
Soeurs Grises de la Croix et de Notre-Dame Auxiliatrice et 20 religieux de la Congrégation des 
Frères du Sacre-Coeur et des Clercs St-Viateur. 



En 1957, près de 500 élèves suivent les cours réguliers du Coll&ge de Rouyn, plutôt connu sous le 
nom de Collège Classique. De ce nombre 150 résident a Rouyn-Noranda. Les autres viennent des 
différents centres de la région et de l'Ontario. A cette époque, le Revérend Père J ules Bélanger, 
Oblat de Marie I mmacul&e est recteur du Coli&ge. 1 1  fut remplacé en 1960 par le Révérend Père 
Roland Ostiguy. 

En septembre 1971, on inaugurait l'école Polyvalente d'l bervil le de Rouyn 

En 1964, le collège ouvre une section pour les filles; on prévoit même la construction d'une 
résidence pour les étudiants. En 1965, au seul niveau des institutions indépendantes, les in- 
vestissements en éducation dépassent 6 millions. L'éventail d'options pour les étudiants est le 
suivant : Sciences infi rcmières, sciences commerciales, Ecole Normale pour jeunes f i l  les, Ecole 
Technique, Collége Classique offrant une dizaine d'options, Col lége Classique Notre-Da me de 
Grâces pour jeunes f i l  les, Séminaire St-Michel, l nstitut Notre-Dame du Sourire. A cette époque, 
un conseil provisoire se forme en faveur de l'implantation d'un institut a Rouyn-Noranda. La 
plupart des membres de ce cornite reviennent à la charge en 1967, afin de présenter une autre 
requête et cette fois-ci pour la creation d'un col lége d'enseignement général et professionnel 
(CEGEP). On y retrouve comme président le luge Léopold Larouche, puis le Revérend Pere 
Aurel ien Gig uère, l'Abbé Marcel Routhier, M. Lorrain Barrette, La Révérende Soeur Gabrielle 
Laramée, M. Lucien Beauchemin, M. Raymond Pilon, le Révérend PereOmer Brazeau, M. Jean- 
Charles Coutu, le Rbverend Père Jacques ROUX, M. Jacques Guenette et M. François Petit. Leurs 
efforts aboutissent et le 14 août 1967, le Collège d'Enseignement Général et Professionnel de 
Rouyn-Noranda est officiellement créé. Le premier président, M. Jean-Charles Coutu, est 
nommé par le lieutenant-gouverneur en Conseil. L e  Révkrend Père Jacques Roux OMI assume la 
direction générale du College de 1967 a 1974. M. Lorrain Barrette, son successeur entre en fonc- 
tion le 19 novembre 1974. 



Le 22 mai 1975, le CEGEP de Rouyn-Noranda est autorise à changer son nom pour devenir 
le "Collège d'Enseignement Général et Professionnel du Nord-Ouest". Depuis son ouverture, 
plusieurs constructions viennent s'a jouter aux édifices déjà existants: une résidence pour les 
étudiantes, un pavillon d'éducation physique, une bibliothèque, le pavillon des sciences et de 
nouvelles résidences pour les étudiants. Le centre arr ière de l'édifice est loué a l'université du 
Québec. On réaménage la cafétéria ainsi qu'une salle a usages multiples. Finalement, en 1973, 
on démolit l'ancien pavi l Ion Masse. 

La clientèle étudiante du Collège a connu une évolution progressive pour ensuite se stabiliser et 
connaître un début de régression. En  1972-73, 1661 étudiants fréquentent le col lége, tandis qu'en 
1975, les statistiques révèlent un total de 1548 inscript ions. 

En 1970, suite aux recommandations d'un comité de régie de la formation des maîtres du Nord- 
Ouest québécois, l 'université du Québec à Trois-Riviéres établit un campus A Rouyn. En  
novembre 1972, les services universitaires du Nord-Ouest et de l'Outaouais se fusionnent pour 
devenir l'actuel le Direction des &tudes universitaires dans I'Ouest Québécois (DE UOQ) . 
L'Université du Québec est présente dans une quinzaine de loca I ités dans I'Ouest Québécois. En 
décentralisant ses services, la DE UOQ entend fournir sur place des enseignements de qua1 i té  
permettant aux citoyens de se perfectionner sans avoir a quitter leur région. 

En 1925, les résidents de Rouyn demandent la création d'une paroisse. Mgr  Louis Rheaume 
répondus leur voeu en autorisant la fondation de la paroisse St-Michel. Par la suite, la paroisse 
Notre-Dame de ta Protection est implantée, le premier septembre 1929, par l'Abbé Arsene Ar-  
seneault. Quelques années plus tard, un grand théologien et prédicateur, l'Abbé J.M. Pelchat est 
nommé curé et le demeure jusqu'à sa mort en 1966. Le 22 juillet 1938, Mgr Rhéaume confie aux 
Peres Oblats la paroisse de Rouyn-Sud et le curé Richard en prend la charge. Le  30 mai 1946, on 
fonde la paroisse St-Josep h et ['Abbé Ernest Guèvremont en est le cure fondateur. 



En octobre 1947, la paroisse Blessed Sacrament est fondee par le Père T.J. McManus remplaçé 
un an plus tard par le cure John A. Caufield. Le premier septembre 1953, l'Abbé Emile Gaboury 
est nomm6 curb-fondateur de la paroisse Sacre-Coeur de Noranda. De 1948 à 1957, des Oblats de 
la paroisse I mmaculée Conception desservent le secteur Glenwood. En 1957, M g r  Maxime 
Tessier annonce la fondation de la paroisse Ste-Bernadette et la nomination du CU r é  Kinloug h. 

Diffkrentes sectes religieuses évoluent a Rouyn-Noranda depuis les débuts. Par  exemple, 
1' Eglise Unie ouvre une mission en 1926, tandis qu'une mission catholique Ukrainienne est fondee 
par le Père Chayka en 1955. Outre les communautés catholiques, anglicanes et unies, men- 
tionnons les Egl ises Baptistes, Pentecôte, Orthodoxe Russe et les Témoins de Jéhovah. 

Jusqu'en 1974, Rouyn-Noranda faisait partie du dlocese de Timmins. Le 9 février de cette même 
année, un nouveau diocése s'érige avec un évêque titulaire A Rouyn-Noranda. J ean-Guy Hamelin 
est sacre premier évêque du diocèse a Ifoctasion d'une cérémonie populaire regroupant plus de 
5,000 personnes au Forum de Rouyn. En 1975, le diocèse compte 59,086 âmes, avec 37 paroisses, 
3 dessertes, 5 missions indiennes et 74 prêtres assument le service pastoral. 

L'Hôpital Youville fut construit en 1930 et administré par les Soeurs Grises de la Croix iusqu'en 
1968. Le premier établissement accueillait 85 patients. En 1945, l'on procédait a des travaux 
d'agrandissement en ajoutant deux étages et en lui donnant la forme d'un Y. En 1965, le ministere 
de la Santé annexait I'Ecole des Sciences infirmières dans le but de former un personnel inf irmier 
compétent pour mieux servir l'Hôpital et les cliniques de sant6. A cette même époque, le juge 
Léopold Larouche appuyé du docteur J.O.V. Bellegarde, du député Antonio Flamand et des 
professionnels de la santé de Rouyn-Noranda, entreprirent les démarches nécessaires a la 
construction d'un nouvel hôpital. Inauguré en 1973, le Centre Hospitalier Rouy n-Noranda peut 
accueillir 275 patients et compte plus de 750 employ6s. Son budget se chiffre à plus de $7,000,000. 
La direction génkrale est présentement assumée p a r  M e  André-Gaétan Corneau. 



La  loi 65 amène la fondation du conseil régional de la santé et des services sociaux. En 1973, sous 
la direction de M. Pierre Roberge, le CRSSS établit son bureau régional à Rouyn. Son rôle con- 
siste à prêter assistance et conseil aux établissements de services sociaux et de santé de la 
région. M. Raynald Bergeron en est  l'actuel directeur. 

En 1967, le président du Conseil du Bien-être de Rouyn-Noranda, M e  Jean-Charles Coutu 
réclame auprès du gouvernement provincial la construction d'un centre pour mesadaptés socio- 
affectifs. Par la suite, un groupe de citoyens stimulés par l' initiative du juge Camille Beaulieu 
constitue la Corporation "Maison Rouyn-Noranda". En 1970, son président, M. Géorges Tré- 
panier inaugure les t ravaux de construction du centre qui, a par t i r  de 1971, peut loger 105 
résidents (dont 45 f i l les) âges entre 10 et 18 ans. M. Antonio Flamand est nomme directeur- 
général de la Maison Rouyn-Noranda. 







Page précédente, Les mineurs de la 
Powell Rouyn Mine.  

? L'arrivée de deux pionniers par voie 
d'eau, avec leurs embarcations chargées 
de bagages. 

2 Une vue de Rouyn et de Noranda en 
1927. Au centre, on peut remarquer la 
tente abritant la çuccursale de la Banque 
Canadienne de Commerce. 

3 Le d&but d'une rue. Après avoir coup6 les 
arbres, on se servait des troncs pour 
fabriquer les trottoirs. 

4 Le marchC de viande A Rouyn en 1925. 
5 Une vue de Rouyn vers 1927. 
6 La pose de la pierre angulaire de l'église 

St-Michel, en 1927. 
7 La rue Tessier est, en 1927. Au premier 

plan, le Rex tlatel Café, qui offrait des 
repas à .501 et la chambre et pension A 
$11. par semaine. Au second plan, on 

6 7 peut voir la buanderie Chong Lee. 





7 Rouyn, en 1928, Au premier plan, l'Hôtel de Ville, puis plus loin, la rue 
Perreault, où se dresse à l'extrême droite le premier hôpital devenu le 
Couvent des Sain ts-Anges A ses côtbs, le premier presbytAre (St-Michel] 
et l'école St-Louis, prerniPre école paroissiale de Rouvn. 

2 La 8iemc Rue A Noranda, au début  des années 30. 
3 L'arrivée des provisions au Lac Rouyn en 1925 On peut y remarquer des 

boîtes contenant du café ainsi que des barils de biére. 
4 Un dimanche après la messe. Pendant un certain temps, le Théatre 

1 Régal servit de local pour la célébratioii de ta messe. 
2 4 5 Vers les années 27-28, le commerce était déjd trés florissant sur la rue 
3 5 Perreault. 



1 L'abbé Pelletier entoure de quelques amis et 
pionniers. 

2 La fin de la procession de la I'Pte Dieu vers les 
années 27-28. L'église St-Michel n'avait pas 
encore son clocher. 

3 Les iiettoyeurs "ldeal" en 1935. 

4 Les orphelins font une promenade A bord du 
camion de M. Majorique Poulin, en 1942. 



1 La rue Principale alors qu'on pouvait y retrouver 
l'épicerie A & P, la pharmacie Rexall, l'hôtel 
Commercial et l'hôtel Albert. 

2 Rouyn-Noranda vers la fin des annkes 30 Une 
piscine extérieure, patronnée par le Club Lion, 
permettait aux enfants de se baigner sans trop de 
danger 

3 Une camionnette de la  Laiterie Dallaire, au temps 
où la livraison se faisait encore avec des chevaux 

4 L'epicerie tafontaine sur la  rue Principale e n  
1929. )Mme A .  Lafontaine est entourée de so? 
mari 3 gauche, et de M. Stanislas L e b l a n c ,  

2 4 opérateur au CNR. 
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LE 3PORT, LE5 L0131R5 ET LA CULTURE 
A Rouyn, dès 1926, Mme H. S. Carey ouvrit  le "Thkâtre Régal" et y présenta des films au coût de 
0.75. On jouait également aux cartes, a l'argent, e t  à d'autres jeux caractère un peu douteux. L a  
vil le possédait de nombreuses sa! les de bi I lards ou on organisait des tournois. On disposait aussi 
de patinoires pour le patin a roulettes. On assistait a des courses de chevaux oii on pariait de bon 
coeur; la piste, inaugurée le l e r  juillet 1938, etait  situGe a l'ouest de l'avenue du Palais et de la 9e 
rue (Ecole Ste-Anne de Noranda) . La derniere course eût lieu en 1945. 

en hiver et en été 
Déjà vers les annkes 1926-27, on pouvait patiner sur !es Lacs Edouard et Osisko, devant le bureau 
de poste dirigé par Mme Durnulon. Par la suite, d'autres patinoires furent installées, entre autre 
à l'école St-Michel où les Clercs de St-Viateur initierent nos premiers joueurs de hockey. A 
Noranda, il existait également une "arend' de fOle, non chauffée, au coin de la rue Murdoch et de 
la 9e rue. Des équipes professionnelles comme les "Eclairs" et les "Rois du Cuivre" vinrent 
quelquefois s'y pratiquer a des heures aussi indues que 5 ou 6 heures du matin. Les ioutes étaient 
si populaires qu'il fallait souvent faire la queue pour assister debout A une partie. A proximit6, le 
Club de Curling disposait de deux allées. On faisait aussi du ski  de fond et plus tard en 1939 a 
Arntfield, du ski al pin. Les courses de chiens s'avéraient aussi trés populaires a cette époque. 

Durant la saison estivale, la population assistait à des joutes de balle molle disputées par des 
joueurs de tres bon calibre venus ici pour travail ler à la Mine Noranda. Près de l'actuelle plage 
Kiwanis, on avait installé des courts de tennis et plus tard une piscine extérieure était aménagée 
derriere le presbytère St-Michel. 

Pendant les années 30, un terrain de golf fut inaugurk à Noranda e t  des cours de lutte et de boxe 
furent même donnés en 1947. 1 1  va sans dire que le merveilleux Lac Osisko était propice aux 
baignades, au plongeon, au canotage et A la voile. En plus d'être des sports tres pratiqués, la 
chasse et  la pêche furent un moyen de subsistance appréciable pour les colons. 
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l'éveil de la culture 

Les activités artistiques et culturel les furent lentes A démarrer à Rouyn-Noranda. On peut parler 
bien sûr, au début, de quelques "Théâtres" qui présentaient des films; on peut même parler, vers 
1936, du théâtre Alexander où on offrait au public des spectacles de variktes et des  revues pre- 
parées par des groupes locaux. Cependant, l ' initiative des premières manifestations populaires 
revient surtout aux fanfares et aux chorales. 

En 1928, on fonde la Chorale St-Michel dont les premiers directeurs furent Messieurs Chartrand 
et Lafleur. 

En 1935, M. Heart fonde une fanfare avec des membres anglais de Noranda. Après la guerre, M. 
Huet-inergard lui succède puis finalement M. Stan Harrison. Le "Canadian Corp" a manifesté 
beaucoup d'appui a cette fanfare dont les activités se terminèrent en 1960. La fanfare "Le 
Pionnier Inc.", fondée vers les années 40, a connu des heures de gloire lors des Carnavals d'hiver, 
des expositions régionales et des "pageants" tenus A Rouyn-Noranda jusque vers la fin des an- 
nées 60. Le groupe "Les Ambassadeurs" dirige par M. Jean-Marie Jacques pr i t  la relève et 
demeura actif jusque vers les années 74. 

En 1939, la Société St-Jean Baptiste présente au public une pièce théâtrale intitulée "Le  Soldat de 
Chocolat". La principale interprète, Mme Yvette Brouit lard, connut pendant plusieurs années un 
important succès dans le monde du spectacle de chez nous. 

L'année 1940 marqua la fondation d'une nouvelle chorale "Les Amis de l'Art", dirigée par le 
docteur Jean Moreau. Deux personnes avantageusement connues de  la population figuraient 
parmi les membres: M, Aimé Mignautt et le juge Léopold Larouche. 

Entre 1940 et 1950, le théâtre et le chant évoluèrent. Le  théâtre Capitol cornmensait à présenter 
des pièces de théâtre; une troupe anglaise "Noranda Players Gui Id" fut fondée sous la direction 
de M. Don Thomas. Le  21 septembre 1945 un grand concert bénéfice, sous la direction de M. 
Mart ia l  Veillette, fut présenté au théâtre Noranda. 



écoles 
Pendant tout ce temps, dans les écoles, le clergé continuait d'inculquer aux étudiants l'amour de 
la musique et des arts. Ainsi, au mois d'octobre 1952, le Révérend Père Marcel Duguay réunit 
pour la première fois sur scène "Les Compagnons de la Gaieté" du Collège de Rouyn. Leur 
succès fut retentissant et dura plusieurs années. Sous la direction du Révérend Père Henri 
Beaudoin, secondé par le Rbvkrend Père Marcel Forget, i ls eurent l'occasion de faire plusieurs 
tournées a travers la r&gion. 

En 1952, les Humanistes du Collège montent leur première vraie pièce de théâtre et en 1953, ils 
jouent "La Farce des Moutons" farce populaire du Moyen Age. En 1954, on monte "St-Félix et les 
pommes de terre" de Brochet, comédie d'une heure et demie, jou4e par Jacques Villeneuve, 
Gilles Archambeault et Yvan Ducharme. En 1956, le théâtre est confié a M. Jean Bilodeau qui 
introduit des interprètes féminins sur scéne dans "Noël sur la place" de Ghéon. En  février de la 
même année, à l'occasion du 25e anniversaire d'ordination de Mgr.  Tessier, 6vêque de Tirnmins, 
on interprète un extrait  du "Médecin malgré lui" et une création "Job 56". 

Un Comité Artistique fut également mis sur pled par le Révérend Père Conrad Latour et présenta 
pendant quelques années des spectacles de qualité mettant en scéne des artistes tels: Félix 
Leclerc, le Quatuor Alouette, Jacques Labrecque, le Choeur Palestrina etc . . . L'Harmonie du 
College fondée en 1955, sous la direction de M. Serge Boisvert, connût un succés immédiat auprès 
des étudiants et de la population pour ensuite décliner un peu au départ de son directeur. M. 
Gaston Pratte repr i t  le groupe en main et lui  donna un regain d'énergie. 

arts 
En 1948, des dames anglaises formaient la "Noranda Arts & Crafts Guild". E tles se donnerent 
comme mission la promotion de la créativité dans certaines disciplines et l'éveil d'un intérêt 
artisanal. L a  "Guild" existe encore en 1976, et elle offre des cours parmi les techniques suivan- 
tes: émaux sur cuivre, cuivre repoussé et ouvré, poterie, céramique, macramé, sculpture sur 
bois, dessin et peinture. 



En 1951, M m e  Anne Beaudry-Gourd, avantageusement connue sur les plans l ittéraire et iour- 
nalistique fonda la bibliothèque de Rouyn. A Noranda, le docteur Pauly, appuyé de dames 
ang lophoneç et d'Anne Beaudry-Gourd, structurèrent la bi bl ioth6que du Souvenir. La  Société des 
Conférences avec ses 500 membres, présentait régulièrement au Col lege Classique des con- 
férenciers bien connus dans la région et à travers le pays. 

En 1963, une troupe de théâtre "La Poudrerie" entreprend sa premiére saison artistique dans les 
vi l  les soeurs. Dirigbe entre autre par M. Gérald Van de Vost, la troupe monta des pièces comme 
"Le Boy Friend", "Le temps des salades", "Un Otage" et quelques autres qui permirent la 
découverte d'un potentiel artisf ique. Les gens se souviennent des performances d'Y vette 
Brouillard, Muriel Dutil, Roland Pelletier, Claude Lacasse et  Camil Samson (maintenant député 
provincial sous la bannière créditistel. En 1967, avec la "Rencontre-Animation Théâtre" se 
dessine le premier mouvement théâtral étudiant. A cette époque, M. Henri Bryselbout, par ses 
actions et sa disponi bi l i t6 s'avéra le pionnier de l'organisation culturel le de Rouyn-Noranda. I I 
fut gérant du "Théâtre du Cuivre" fondé a l'occasion du Centenaire de la Confederation 
en 1967. 1 1  convertit cet éléphant blanc en centre culturel act i f  et accessible. Ce travai l  fut  pour - 
suivi avec beaucoup d'efficacité par deux jeunes directeurs qui se succédèrent: Denis Charron 
et Claude Lacasse. 

En 1970, le "Ciné Club" du Théâtre du Cuivre continue {'oeuvre deia amorcée dans les institutions 
scolaires. Le "Ciné Club" connu aujourd'hui sous l'appellation "Ciné Qualité" continue de pré- 
senter à la population une série de f i  I ms choisis. Chaque saison CU lturel le ramène sur la s c h e  du 
Cuivre le Festival de Musique, les concerts de la chorale "Les Bémols" du Collège du Nord-Ouest 
et de la fameuse troupe "Les Baladins" dirigée depuis plusieurs années par Tony Verret. 
Jusqu'en 1974, se produisait également au Cuivre, le Festival du Théâtre Amateur. 

Depuis 1974, un "Comité des Expositions Artistiquesf' organise régulièrement, au Hall d'entrée 
du Pavillon des Sciences du CEGEP, des expositions artistiques et artisanales. Le Comité veut 
promouvoir les arts dans la région et faire connaître nos artistes en leur permettant d'exposer 
leurs oeuvres. 

Avec 11arriv4e du CEGEP, la vie culturelle a bénéficié d'un nouvel élan. La présence de 
professeurs d'arts plastiques, de cinéma et de théâtre et les efforts d'animateurs socio-CU lturel, 
tel Norman Murphy, ont consolidé les attentes des jeunes créateurs et spectateurs. 
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Emiie Brazeau camionneur, quittait son emploi en 1948, et empruntait de l'argent pour acheter 
son premier camion. I I f i t  d'abord des livraisons aux chemins de fer. L'année suivante, i l  obtint 
un permis pour faire du transport entre Rouyn e t  Montréal. En  1962, i l  avait 80 camions en cir-  
culation et une douzaine d'enfants a la maison . . . La même année, il vendit son entreprise a la 
Corporation de Gestion L a  Vérendrye et M. Maurice Fil latreault en devint le pr6sident. D'autres 
compagnies de transport furent achetées, ce qui permit Brazeau Transport d'étendre son 
réseau à part ir  de Montréal et Toronto. En  1972, de son terminus de Matagami, la compagnie se 
rendait à la Baie James; pour mieux compléter cette partie du réseau, A i r  Brazeau était mis en 
service. 

En 1952, M. Jean-Guy Cotnoir acheta un vieux camion Dodge pour effectuer des livraisons. I t 
obtint son premier permis de transport général en 1960 et Cotnoir Transport naissait en 1962. Son 
premier entrep8t fut incendié; il en érigea un nouveau en 1971 sur le boulevard Rideau. En 1973, i l  
acheta la plus ancienne compagniede déménagement de Noranda, Maxwet I Moving & Storage, e t  
en 1974, i l  inaugurait une succursale a Val d'Or. 

l'aéroport 
Les travaux de construction de I'aéroport de Rouyn débutèrent en 1949 grâce a l' initiative de la 
ville de Rouyn qui obtint des subventions du ministère des Transports. De 1950 a 1961, la com- 
pagnie Canadian Pacific Air l ine assura le service avec des appareils Lockheed Loadstar ef le 
Douglas DC-3. Ce n'est qu'en 1953 que les opérations de nuit furent autorisées a l'aérodrome avec 
l'installation d'un phare rotatif. Un terminus fut aussi construit par la Canadian Pacific Air l ine 
qui effectuait alors 2 vols par iour. En 1957-58, on recouvrit la piste d'asphalte et on la rallongea 
de 1100 pieds. El le était au départ à 4,500 pieds. Vers 1955, A i r  Canada débutait ses opérations 
avec des appareils de type Viscount. 

En  mars 1968, la ville de Rouyn ckdait l'aéroport au ministère des Transports pour $1 .O0 et ce 
dernier louait a la vi l le les terrains de I'aéroport au coût de $1 .O0 par année. En 1969, on terminait 
la construction d'un aérogare et on installa par la suite des équipements tels des lumières 
d'approche a basse intensité. En 1972, on décidait de l'extension de la piste avec rampe d'accès 
parallèle et la vi l le nommait M. Francis Lavigne directeur de I'aéroport. En  1973, A i r  Canada 
introduisait le service d'appareils DC-9. 



En mai  1974, la station aéronautique de Rouyn inaugurait ses activités. Un hangar &tait  
construit pour A i r  Brazeau et Québécair dbbutait ses opérations avec des appareils de type 
F-27. En juin 1975, un nouveau directeur était engagé, il s'agit de M. Rodrigue Tremblay. De- 
puis, on a toujours continué à améliorer les équipements: eau potable, camions, chasse-neige. 

les journaux 
En 1926, parut le premier journal A Rouyn, 1e"Copper Gold Era". I I  se vendait .25 la copie et tout 
le monde l'achetait. Par la suite, deux ou trois autres journaux connurent une vie très brève. Ce 
fut le cas du "Rouyn-Noranda Press", fondé en janvier 1933; cependant, un groupe d'hommes 
d'affaires décidcirent de lui  redonner sa vigueur. Avec M. Dan Jones comme directeur, ce journal 
connut une grande période de prospérité. Le local était situé dans l'édifice Rice, attenant au bloc 
Miron sur la rue Principale. Aujourd'hui le "Rouyn Noranda Press' contlnue d'offrir aux 
anglophones leur information hebdomadaire. Un iournal marginal compétitionna le "Press" 
pendant plusieurs annees. I I s'agit du "Monitor", un hebdomadaire bilingue dirige par Théodore 
Soucie. 

Le premier numéro de "La Frontiere" sortit un jour de fête nationale, le 24 juin 1937. Les citoyens 
de Rouyn-Noranda avaient déjà exprimé le désir d'obtenir un journal de langue française, mais 
l'entreprise était hasardeuse et personne n'osait s'aventurer jusqu'a ce que le docteur G.A. Rioux 
décide de faire les démarches nécessaires. Avec un groupe d'hommes d'affaires, i t recueil lit les 
fonds pour la formation d'une compagnie qui édita un iournal se voulant de langue et d'esprit 
français. M. Er ic  Maurice en fut le gérant, tandis que M. Julien Morrissette assumait le poste de 
rkdacteur-en-chef. 

Jean-Pierre Bonneville dirigea le Journal "Le Progrés" pendant dix ans avant d'acquérir "La 
Frontière", au début des années 60.  Le célèbre éditorialiste cédait son journal au groupe 
Québécor en 1974. Pierre Péladeau lança le projet audacieux du "Journal du Nord-Ouest", 
premier quotidien en Abitibi-Tém iscarn ingue. Ce quotidien, dont la prem iére édition parue le 6 
octobre 1974, dût cesser ses opérations 7 mois plus tard. Pendant ce temps, la Frontière con- 
tinuait de publier son édition hebdomadaire. Seulement quelques compétiteurs: "La Voix Libre" 
en 1957, 'IL' Eclaireur du Nord-Ouest" en 1965 et " 1 '  Hebdo de Rouyn-Noranda" en 1970 ont tente 
d'apporter un complément d'information à la population. 



la radio et la télévbion 
Le poste radiophonique CKRN de Rouyn corn mença officiel lement ses émissions, ven- 
dredi le 10 février 1939 à 18.30 heures. En plus des discours des maires et des curés, un 
programme musical fut présenté par quelques artistes locaux dont la chorale du Couronnement, 
le t r io Mignault-Charlebois-Dolan, un solo de violon par M. Aimé Mignaulf, des soli de chants 
par Ml le  Marie-Rose Loiselle et MM. A.  Roux, D. Trudel et J. L in klater. 

Les premiers directeurs du poste C KR N Radio furent: Lucien Labelle, Paul Cuddi hy, Frédéric 
Hébert, J .P. Tardif, Dan A. Jones, Nelson Pinder, J. Donat Thibault. Le principe du bilinguisme 
fut longtemps respectueusement gardé. 

En 1948, Messieurs David-Armand Gourd, Jean-Joffre Gourd et Roger Charbonneau 
s'associerent pour acheter la station radiophonique affiliée à Radio-Canada depuis 1942. Radio- 
Nord, a ce moment la comprenait trois stations: une a Rouyn et une autre a Amos qui diffusaient 
sur une fréquence de 250 watts; ce! le de Va I d'Or diffusait sur 100 watts. 

En 1950, Rouyn augmentait sa puissance de diffusion à 1,000 watts, et CKLS La Sarre vint se 
joindre au groupe. En 1957, c'est l'avènement de la télévision. Le centre de diffusion s'instaila a 
l'extérieur de la vi l le de Rouyn afin de bénéficier du 60 cycles car, a cette époque dans le Nord- 
Ouest, seules les vi l  les-soeurs fonctionnaient encore avec le 25 cycles. 

Afin d'améliorer la qualité de réception dans l'est de la région, on installait en 1970, une antenne 
au Mont Vidéo avec un réémetteur de 50,000 watts. En  1975, la couleur f i t  son apparition a la 
télévision de CKRN et CJ DG ce qui occasionna des investissements importants au niveau des 
studios, des caméras et du système d'éclairage. Présentement, la compagnie Radio-Nord 
projette de diffuser sur bande MF la programmation M A  de Radio-Canada. 

Sur une centaine d'employés au service de la Compagnie Radio-Nord, à peu près soixante-dix 
travaillent a Rouyn. Depuis 1973, M. Alain Gourd a pris la succession de son père comme pré- 
sident-di recteur gknéra 1 .  



LE5 INDUSTRIES 
ET LES COmmERCES 

L'économie de l'Abitibi-Témiscamingue repose avant tout sur les richesses naturel les de la 
rbgion et i l  en va de même pour Rouyn-Noranda. 

Parmi nos ressources, le secteur minier occupe la place la plus importante. En 1976, trois mines 
sont encore en operat ion autour de Rouyn-Noranda. Le domaine forestier joue également un rôle 
primordial, car les villes se situent au coeur d'une zone forestière. Par contre, la région de 
Rouyn-Noranda n'est pas réellement propice A l'agriculture. 

Vers la f in  des années 20, la "Canadian I nternational Paper" établit a McWatters un entrepôt qui 
sert a approvisionner tous les camps. Une grande partie des approvisionnements est achetée 
chez les marchands de Rouyn-Noranda. t a  "Division de Noranda" assure des débouchés pour la 
main d'oeuvre: vers les années 51-52, on dknombre un personnel permanent d'environ 80 per- 
sonnes demeurant à Rou yn-Noranda. Toutefois, la compagnie cesse ses activitks au début des 
années 70. 

L'industrie de transformation s'avère elle aussi, liée aux richesses naturelles, bois, minerais, 
viandes, etc . . . M a l  heureusement, la  faible densité de population et son éloignement des grands 
centres demeurent les obstacles majeurs a son développement. 



En 1975, le secteur secondaire regroupe a Rouyn-Noranda une trentaine d'entreprises employant 
quelque 2,000 personnes. Parmi  les plus importantes, il convient de souligner: 
La Fonderie de cuivre 
Quebec l ron Foundries 
Laiterie Dallaire 
Northern Timber 
L.D. Pilon Inc. 
Les Publications du Nord-Ouest (La Frontière) 
Phil Gaudreault & Fi ls Ltee 
Guertin et Fils 
Salaison Rivard 
Continental Diamond Drilling 
Lamothe Québec Ltée 
Brazeau Transport 
La Mine Falconbridge du Lac Dufault 
Boulangerie Champion 
Stewart Machine Works 
Pamo 
Mining Machinery Equipment 
Cossette J .M. Soudure Généra le Ltée 
Bradley Brothers 
Better idge-Smith 
Les Entreprises du groupe Gaudreault 
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A l'époque des premiers magasins, en plus du magasin g6neraI Durnulon, on retrouvait le  "Box & 
Huennegard", Brundage & Ferguson, l'épicerie J.S. Gervais, l'épicerie de Ludger Lafond, une 
pharmacie, une quincaillerie etc . . . La  livraison se faisait dans des grosses bortes de bois tirées 
par des chevaux. Messieurs Pinder et  Ducharme s'occupaient de la vente de lots. Comme les 
affaires s'annonçaient bonnes, des banques vinrent s'établir: la Banque Canadienne Nationale en 
1925, puis sous la tente, s'installait la Banque Canadienne de Commerce en 1926. 

D'abord commis a cette banque, M. L.T. Garon en devint le gérant iusqu'en 1968. Dans le 
domaine des institutions financieres, aujourd'hui sept banques et deux caisses populaires 
desservent ta population des vi l  tes-soeurs. 

Au début des années 70, Rouyn accentue son développement commercial, tandis qu'il se 
détériore de plus en plus a Noranda. Ma i s  en 1972, un Centre d'Achats, regroupant quatorze 
commerces, se construit a I'ang le de la 15e Rue et du bou tevard Rideau. 

Le le r  mai 1974, le MIC préside la fondation d'une commission industriel le regroupant Rouyn 
et Noranda. Le commissaire, M. Louis-Marie Fortin est chargé d'établir un programme 
économique afin d'attirer de nouvelles industries a Rouyn-Noranda tout en favorisant le 
développement des entreprises de ja en place. 





* II, 



Les décombres d e  l'hôtel Albert, 3 la suite 
de l'incendie de 1938. 
Incendie a I'H6tel de Ville et ail local des 
pompiers A Rouyn, le 16 janvier '1948. 
Le défilé du Jour de la Victoire, en juillet 
l945, sur la rue Principale (guerre 39-45). 
Mgr Rhéaume v is i te  les enfants de l'Or- 
phelinat St-Michel de Rouyn, vers 1942-43. 
Au cours des annees 50, M. Albert Leury et 
le professeur E Gagné A l'extrême-droite, 
donnaient des cours bilingues sur les ondes 
de Radio-Nord. L'annonceur, debout, est IM 
Ipperciel . 
Les Amis de l 'Ar t ,  groupe fondé en 1940, 
comprenaient entre autres, le Dr et Mme 
Jean Moreau, M Martial Veillette, M l le  Cé- 
cile Durnulon, le luge et Mme  Léopold 
Larouche, tu. et  Mme Aime Mignault, M 
et Mme L.T. Caron, M. et Mme Cerald 
Boisvert, M Ernest Lemire, M Lucien 
Mercier. M. julien Morrisette 





1 En septembre 1945, des 
fenimes manifestent pour 
une candidate lors d'une 
élection. 

2 Un char allégorique, où fi- 
gurent des employes de 
la Cité de Rouyn, en 1955. 

3 Des pionniers de 1926 
défilent sur la rue Prin- 
cipale 3 l'occasion des 
célabrations du 25e /an-  
niversaire des villes-soeurs 
En avant, Messieurs J.O. 
Dubois et Alex Majeau, 
suivis de Iim Giroux, Paul 
Loiselle, Charles C uil- 
beault, AdPlard Bouffsrd, 
M. et Mme .Jas Turcotte 
et M.  Eug+ne Lemire. 



1 Mgr. ].M. Pelchat fête sa "rlornination", en 1960. 

2 Mgr. Albert Pelletier dispute une partie d e  hockey 
miniature, le l e r  janvier 1959 I'Ecole Normale. En 
plus des religieuses qui  l'entourent, on retrouve M 
Antonio Bissonnette, M Emile Brazeau, M L.T. 
Caron et M. Alcide Belec. 

3 Rouyn, dkcembre 1954. De gauche à droite, 
messieurs 1.0 Dubois, Ti-Zime Renaud, Wil f r id 
Blouin, une personne non identifike et  le  maire 
Maurice Caouette. 

4 La troupe de théâtre La Poudrerie présente "1.e 
Temps des Salades" en 1965. On y retrouve, de 
gauche a droite, Cerald Van de  Vost, jack R.  
Compton. Anne-Marie Gourd ,  Camil Samson, Lucien 

1 3 Marcelet, Michel Hétu, Roland Pelletier, Norma 
2 4 Miller et Claudette Larouche. 



La visite de "Ti-Coq", d l'occasion du 25e anniversaire 
des villes, en 1951. Les comédiens luliette Beliveau, 
Huguette Oligny, Gratien Gélinas et Paul Berval 
rencontrent messieurs Gérard Beauchemin, J 0. 
Du bois, les kchevins Gauthier, Darveau et Trépanier, 
julien Morrisette, Mozart Rioux et  le maire Maurice 
Caouette. 
Le groupe de folklore polonais à I'occasion de I'ex- 
position régionale en 1955, en compagnie de messieurs 
Gourd et Dallaire. 
Quelqcies canotiers faisant partie de Expé-67, s'ap- 
prêtant A quitter Rouyn pour Montréal 
Sacre de Mgr Jean-Guy Hamelin, évêque de Rouyn- 
Noranda, le 9 fbvrier 1974. Prés de lui, le  Cardinal 
Maurice Roy. 
Achille Juneau et Jean-Charles Coutu, maires de 
Noranda et de Rouvn, brandissant le drapeau des Jeux 
du Qubbec, A l'occasion de la  finale provinciale tenue 
dans les villes-soeurs en août 1973. 
La premiére réunion "Quart de siécle", au Club de golf 

Noranda, le 16 juillet 1951. Quelques visages parmi le 
groupe: le maire Frédéric Hébert, Armand Dumas, M.P 
Ottawa, J.Y. Murdoch, R.V.  Porrit, Mgr  Pelchat et Mgr 
Pelletier. 
Ouverture de la 19e exposition régionale au mois 
d'août 66. De gaciche A droite, l'agronome Odi lon 
Lamontanne [dërrierel. messieurs 8enoit St-Laurent, 
Philippe ~e Blois,  me Bourassa et son fils, pretre, 
messieurs Jean-Luc Pepin, ministre des,mines, Antonio 
Flamand, Réal Caouette et M. Bkrubé, gérant de la 
mine Noranda. 





1 U n  mariage a Rouyn-Noranda Le 6 jui l let 1933, M. ).A 
Pelletier épousait Mlle Aurore Dubois 

2 La rue Principale vers les annees 40. 



Reconstruction de  deux 
étages de l'Hôtel Albert, A la 
suite des domrriages causes 
par l'ouragan qui s'abattrt sur 
Rouyn en 1945. 

Des éléves de sixiCme annke 
et leur institutrice, Mme 
Cliche, en 1950-51 (6cole 
Immaculee-Conception) 

Les Soeurs Notre-Dame Auxi- 
Iiatrice A la maison-mere, en 
1954. 





Tout n'est pas parfait parce que la 
perfection n'est pas de ce monde. 
Cependant nous savons que d'ad- 
mirables réalisations ont changé 
l'aspect des villes-soeurs, que des 
hommes ont bien travaillé et qu'au 
commencement d'une annbe nouvelle, il 
est bon de souligner le travail accompli 
et remercier ceux qui en furent les 
initiateurs. 

Les villes-soeurs ne doivent pas dormir 
sur leurs lauriers. I I y a d'autres pro jets 
a pousser, d'autres avenues a explorer, 
d'autres luttes a entreprendre. La vie est 
à ce prix. 

Jean- Pierre Bonneville, 
La Frontibre, ianvier 1976 



AUJOURD'HUI ET DEmAlN 

Rouyn-Noranda, sise a l'ouest de la fai l le de Cadillac, s'ouvre sur l'ensemble du Nord-Ouest 
Québécois et du Nord-Est ontarien. L'agglom6ration avec une population dépassant les 30,000 
citoyens slav&re la plus populeuse de la région. En 1975, Noranda regroupe 11,376 citoyens tandis 
qu'a Rouyn, au début de l'année 1976, on enregistre 20,025 personnes. Cette concentration de 
population suscite de nouveaux développements et l'implantation d'autres industries. D'ailleurs, 
les objectifs du commissariat industriel récemment forme, visent A maintenir et à augmenter 
cette vitalitb. 

chanqement profond 

Une vi l le miniere présente souvent un caractère d'instabilité. t e s  gens se sentent conditionnés ou 
dépendants de la quantité de minerai qu'il reste exploiter ou a découvrir- Ainsi, ils ne se 
permettent pas de véritablement prendre racine. Rouyn-Noranda n'a pû échapper complètement 
a ce phénomène. Cependant, depuis quelques années, le cl imat social se transforme. L a  décision 
de la Mine d'effectuer ic i  certaines opérations de transformation du minerai, la venue de 
nouvelles industries, la centralisation de plusieurs services administratifs ont suscité une con- 
fiance nouvelle et des besoins, liés à la permanence, se développent. Les gens tiennent toujours à 
assurer a leurs villes une prospérit& constante mais i ls se préoccupent aussi de la qualité de v ie 
du milieu. 

Après avoir effectué plusieurs changements majeurs au début des années 70, le Centre Vil le de 
Rouyn, continue d'améliorer ses services. Deux nouvel les banques doivent notamment s'étabt ir 
sur la rue Principale. Ce secteur devient ainsi le centre financier le plus important de la région. 
Quant au Centre d'Achats "Place Rouanda", i l  verra bientôt s'a jouter de nouveaux magasins 
aux quatorze dei& établis. Ces initiatives ne sont pas les seules au contraire, pour les prochains 
cinq ans les administrateurs municipaux ont déjà planifié certains travaux d'envergure : 



A NORANDA: 
Le développement du quartier Noranda-Nord (pose des services d'aqueduc et d'égouts, cons- 
truction d'une route a 4 voies). 

La mise en place des infrastructures dans le Parc Industriel. 

Le développement domicil iaire de la presqu'île située près du Garage Municipal de la Cité. 

L'agrandissement du parc Tremoy sur les rives du lac Osisko. Aménagement de terrains de jeux 
et d'une marina. 

Les etudes et le début d'aménagement d'un centre de plein-air au lac Hére (Marleau). 

La construction de l'école Po tyva lente de Noranda. 

A ROUYN: 
La construction d'un édif lce fédéra I (bureau de poste). 

L'amét ioration du service d'aqueduc. 

Le développement du Parc Industriel de l'agglomération de Rouyn, section Granada et section 
Témiscamingue. 

Le développement du quartier résidentiel Abbeyville. 

La réfection du système d'égouts et la construction de nouveaux réseaux collecteurs et de station 
de pompage. 

La construction de logements a coût modique pour familles et personnes àgées. 

L'agrandissement du parc de maisons mobiles de l'avenue Québec. 

La construction de nouvel les rues et voies périphériques. 

L'acquisition de terrains et travaux pré1 i m  inaires d'aménagement d'un jardin botanique. 

L'aménagement du L a c  Noranda en un centre récréatif et touristique (plage, piscine, camping, 
aires de pique-nique et jeux). 

L'a méi ioration des quartiers résidentiels, la plantation d'arbres, la réfection de I'4clairage des 
rues e t  de la signalisation. 



la maison coopérative 

Un fait  marquant la vie sociale des recents mois et sans doute celle des prochaines années, 
consiste en la réalisation du regroupement des mouvements populaires sur la colline, dans I'ex- 
maison des retraites fermées. La Maison Coopérative a maintenant vaincu les plus grandes 
difficultks et el le entreprend une nouvel le étape avec confiance. Plus d'une quinzaine 
d'organismes sont regroupbs dans ses murs. I I  s'agit de: 
l'Atelier Coopératif de Serigrap hie d'Abitibi-Temiscamingue 
le Carrefour d'Animation et de Développement Tiers-Monde 
Les 1 ntrépides (section Rouyn-Noranda) 
IfAf&as de Rouyn-Noranda 
l'Association pour la Défense des Droits de la Personne 
le Trimoine du Lotus 
le S. U .C.O. (section Abiti bi-Témiscamingue) 
le Réseau Com munautaire ci' l nformation et de Communication d'Abiti bi-Témiscamingue 
le Syndicat des Travai I leurs de I'E nseignement du Nord-Ouest Québécois 
l'Association Coopkrat ive Immobilière d'Abiti bi-Temiscamingue 
le Comité Régional des Paroisses Marginales 
I'Association des Chômeurs de Rouy n-Noranda 
la Corporation des Loisirs Popu iaires de l'Abitibi-Témiscam ingue 
le Comité de Citoyens à Faible Revenu de Rouyn-Noranda 
La Coopérative Funéraire d'Abitibi-Témiscamingue 

Deux projets importants ont été mis sur pied dans les locaux de la Maison: le Centre de Santé 
pour les Femmes, parrainé par lfAf&as, qui fonctionnera jusqu'au 30 juin, et l'Auberge de 
Jeunesse des Chasse-Galeries qui s'échelonnera tout au long de la période estivale. En plus des 
différents mouvements populaires, la Maison abrite des retraités et peut of f r i r  des chambres a 
une cinquantaine de pensionnaires. Des artisans-ébénistes bénéficient également d'un local pour 
fabriquer des meubles. Une cuisine, une salle à dîner et deux grandes salles de réunion com- 
pletent les services offerts par la Maison Coopérative. L'animateur-gérant de la Maison depuis 
ses débuts est M. Denis L'Heureux. 



qualité de3 service3 
Une communauté, sensible au progrhs humain, se préoccupe avec dynamisme de la qualité des 
services qu'el le se donne. Le Collège du Nord-Ouest et l 'université du Québec, par exemple, en 
plus d'être des centres de formation personnel le et académique, rendent a la population des cites 
des services professionnels dans plusieurs domaines. 

Sur le plan des services de santé, les administrateurs du Centre Hospitalier Rouyn-Noranda 
visent l'amélioration de la qualité des soins et la diversification des services offerts. La venue de 
nouveaux professionnels de la santé permet maintenant de croire en la vocation rbgionale du 
Centre Hospitalier puisqu'i I assure un éventail de soins spécialisés. 

Les loisirs prennent de plus en plus d'importance dans la société et fort heureusement les cités 
ont mis en place d'excellentes infrastructures dans le domaine. L'engagement de professionnels 
en récréologie et en éducation physique a certainement inf Iuencé l'évolution de l'organisation des 
loisirs dans nos villes-soeurs. Ainsi, le  service des loisirs de Noranda se fixe comme priorité le 
développement du secteur plein a i r .  On organise une mini-base de plein air  au Lac Dufault ce qui 
devrait représenter un investissement total de $50,000. Dés l'été 1976, on lance un programme 
d'activités dans les discipllnes suivantes: la voile, le canot-camping, tes randonnées pédestres. 
La  réalisation d'un deuxiéme objectif aménerait les responsables restructurer le  service et à 
compléter le personnel par l'engagement d'un animateur sportif et d'un animateur socio- 
culturel. A Rouyn, par ailleurs, on a déjh commencé a rénover les équipements désuets (tennis' 
terrains de balle, etc) et on proiette réorganiser le  système de patinoires, of f r i r  des ser- 
vices aux nouveaux quartiers et d'ici 5 ans, agrandir le Forum et obtenir de nouveaux locaux 
qui seraient transformés en atelier de création CU lturet le. On songe également a la possi bil i te de 
reioindre de façon plus efficace les groupes ayant des besoins particuliers tels:les handicapés, 
les centres d'hébergement, etc. 

Dans  le secteur des communications qui influence certainement la vie sociale de nos villes, 
certains projets devraient également se réaliser. Radio-Nord Inc. diffusera au printemps 1977 sur 
bande M F  la programmation M A  de Radio-Canada accompagnke d'une programmation locale 
transmise en stéréophonie. 

De son côté, Radio Québec formera un comité provisoire d'implantation. Ce comité devrait 
étudier certains sujets de production régionale et envisager à court et long termes la formation 
d'une kquipe régionale de production et de réalisation. 



CONCLUSION 

Dans cet a tburn souvenir, tout n'a pfi être dit. D'autres personnes, d'autres événements auraient 
pû être racontés. Idéalement, il aurait fallu parler de tous. II aurait fallu parler de vous puisque 
vous influencez a votre façon la vie des vi I les-soeurs. Nous pourrions donc formuler ensemble des 
souhaits pour les prochaines annees qui conduiront au Centenaire. 

i I faudrait que tous les citoyens développent un sens d'appartenance qui les rende responsables 
de la vie communautairesur tous les plans: politique, économique, social et culturel; 

I I  faudrait manifester suffisamment d'énergie e t  d'agressivité pour que l'économie des villes 
progresse avec force et constance tout en privilégiant la qualité de la vie; 

II faudrait  consentir s'unir, à s'entraider pour investir sans relâche dans le  sens du progrès 
social et humain; 

II faudrait que la capitale régionale garde toujours ses portes ouvertes et consente a faire 
d'autres pas pour maintenir une conscience rbgiona le active; 

I I faudrait enfin que les citoyens de Rouyn-Noranda approfondissent le sens du patrimoine, 
symbole de fierté et d'attachement a leurs gens et à leur m i  I ieu. 



AU FIL DES ANNEES 

1924: P remie r  bureau de 
poste et magasin 
généra 1. 

1925: P remiè re  banque: 
Banque Canadienne 
Nationale 

1926: Le chemin de fer at- 
teint Rouyn-Noranda 
(Canadien National) 

Parution du premier 
iournal (le "Copper 
Gold Era") 

L e  p remie r  hôp i ta l ,  
"I'HGpital St-Albert" 
de Rouyn, 

Joach im For t i n  é lu  
p remie r  m a i r e  de 
Rouyn 

Ouverture du théâtre 
Réga 1. 

1927: Installation du té]&- 
graphe et du telépho- 
ne 
Pose de l a  p ie r re  
angulaire de l'église 
St-Michel 
Le tronçon Swastika- 
Cheminis-Noranda de 
I'ONR est inaugure 
Ouverture du premier 
bureau de poste a 
Noranda. 

1928: Ouverture de l'hôtel 
Noranda 
Construction du pre- 
mier hotel de vi l le de 
Rouyn 

1929: Construction de I'HÔ- 
pital Youvi l le 

1932: Ouver tu re  de la 
Laiterie Dallaire 

1933: Parution du "Rouyn- 
Noranda Press" 

1935 : Construction de I 'éco- 
le St-Michel de Rouyn 
Construction du Foyer 
St -  Raphael. 

1937: Paru t ion  de "La 
Frontière" 

1938: L' incendie le  plus 
tragique de l'histoire 
de Rouyn-Noranda 
L'édi f ice Re i l l y  est 
complété. 
Construction de I'égli- 
se Immaculée Con- 
ception à Rouyn-Sud. 
Ouver tu re  de l 'Or-  
phelinat St-Michel. 

1939: Inaugurat ion de la 
station radiophonique 
CKRN 



1940: La route reliant Rouyn 
a M o n t - L a u r i e r  est  
inaugurée. 

1944: t 'école des Arts et 
Mé t ie rs  ouvre  ses 
portes. 

1948: Rouyn et  Noranda 
deviennent cités 
lnaugura t ion  de la 
Maison des Retraites 
Fermées 
Construction de I'ecole 
Immaculée Concep- 
tion 

1949: l nauguration officielle 
de l'aéroport de Rouyn 
Bénédiction et inau- 
gura t ion  du F o r u m  
de Rouyn 
Ouverture de la nou- 
velle aile de l'hôpital 
Youville 

1950: Construction de l'école 
Notre-Dame du Sou- 
r i re  

1951: Ouverture du Centre 
Récréatif de Noranda 
Fondation de l a  
Societé Historique de 
Rouyn-Noranda 

1953: Construction de I'école 
Mazenod 
Construction du Palais 
de Justice 

1955: Inauguration du Bu- 
rea u d'assurance-c ho- 
mage et de l'imp8t 

1957: Construction de l'école 
Notre-Dame 

1963: Rouyn compléte l a  
const ruct ion et le 
pavage des trottoirs 
dans toute la ville. 
Mgr Pelletier quitte la 
paroisse St-Michel et 
se r e t i r e  chez l e s  
Soeurs. 

1966: Rouyn-Noranda de- 
vient capitale régio- 
nale 

1967: R o u y n - N o r a n d a  a 
o f f i c ie l  lement  son 
CEGEP 
Construction du Théâ- 
t re  du Cuivre 
Expé 67: une centaine 
de canotiers quittent 
Rouyn et se rendent 
j usqu'à Montréal. 

1968: Agrandissement du 
C E G E P  de Rouyn- 
Noranda. 

1970: E t a b l i s s e m e n t  de 
l'université du Québec 
a Rouyn-Noranda 
Préparation d'un plan 
directeur d'urbanisme 
A Rouyn. 

1971 : Construction du "Cen- 
t re Administratif Rb- 
gional" - Centra- 
l isation 
Ouver tu re  de la  
Maison Rouyn- No- 
randa 
Inaugurat ion de la  
Polyvalente de Rouyn. 



1972: Construction du Cen- 
t r e  d'achats Place 
Rouanda 

1973: l ncendie de l'église St- 
Michel 
Ouverture du Centre 
Hospi ta l ier  Rouyn- 
Noranda 
F ina te provinciale des 
Jeux du Québec à 
Rouyn-Noranda 
Aménagement d'une 
piste d'athlétisme 
Amélioration au Parc 
des Pionniers 
Aménagernent de la 
Promenade sur les 
b.ords du lac Osisko 

1974: TenuedfunSalondela 
Femme à Rouyn- 
Noranda 

Ouver ture de l a  
Maison Coopgrative a 
Rouyn 

Parution du Journal du 
Nord-Ouest 

Formation d'un com- 
m i s s a r i a t  i n d u s -  
tr iel  

Inaugurat ion d'un 
viaduc a Noranda 

Consécration épis- 
copale de Mgr J.G. 
Hamelin 

Décès de M g r  Pel letier 

1975: Début des travaux A 
Noranda-Nord 
Inaugurat ion de la  
fontaine lumineuse 
Premières Fêtes de la 
St-Jean sur la colline 
de la Maison Coope- 
rat ive 

1976: Reconstruct ion de 
I'Eglise St-Michel 

Acceptation des plans 
de construction de la 
polyvalente de No- 
randa. 

Fêtes du Cinquan- 
tena i re  de Rouyn- 
Noranda 



les fédéraux 
M. Frank S.  Cahilf 
Libéral 
Charles Bélec 
Conservateur 
M. Wallace Reginald McDonald 
Libéral indkpendant 
M. Wallace Réginald McDonald 
Libkral 
M. Wallace Réginald McDonald 
Libéral 
R9a I Caouette 
Crbditiste (klection partielle) 
Armand Dumas 
Libéral 
Armand Dumas 
Libéral 
Armand Dumas 
t ibéral 
Armand Dumas 
Libéral 
Réal Caouette 
Crbditiste 
Réal Caouette 
Créditiste 
Réal Caouette 
Créditiste 
Réal Caouette 
Crédi tiste 
Réal Caouette 
Crbditiste 
Réal Caouette 
Credi tiste 

N.B. 1926-1947comtédePontiac 
1947-1966 comté de Villeneuve 
1966- . . . comté de Témlscamingue 

- Joseph Mil jours 
- Joseph Edouard Piché 
- Nil Larivière 
- P.O. Goulet 
- M. Côté 
- Guy Dallaire 
- Edgard Turpin 
- Antonio Flamand 
- Camil Samson 

provinciaux 

a Noranda Arts & Crafts 
i Cornite des expositions artistiques de Rouyn-No- 

randa 
Bibliothèques du souvenir 

O Conseil Régional du Jeune Théâtre 
Troupe de théatre "Les Vagabonds" 
Troupe de danse "Les Pleds Lbgers" 
Groupe Loisirs Danse 
Club de photographie 

i Festival de Musique 
a Les Baladins 

Les 8émols 
Cercle d'htudes e t  de conférences 

Jeune Chambre de Rouyn-Nora~da 
Chambre de Commerce de Rouyn-Noranda 
Club Lions de Noranda 

a Club Richelieu de Rouyn-Noranda 
Club Optirnlste de Rouyn-Noranda 
Club Kiwanis de Noranda 
Club Kiwanis de Rouyn 

a Club Rotary de Rouyn-No;-anda 
Club Kinsmen de Rouyn-Noranda 

a Club Lions Centre Ville de Rouyn 
Chevaliers de Colomb de Rouyn 
Chevaliers de Colomb de Noranda 



m . . . * . . * . . . .  a . . . .  . .....m..*........*. 
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1 Ce Pere Noël 
rend visite aux 
personnes Sgees 
du Foyer Pie XI 1 .  

2 De jeunes eIPves 
de la 
Commission Scolaire 
Rouyn-no fanda 
ce tebrent leur 
Carnaval. 

3 A chaque année, 
le Festival du 
Patinage Artistique 
presen te de leunes 
champions sur glace. 







7 Pendant l'été 1974, le feu causa de lourds dommages A 
la maison Durnulon. Cette année, suite 3 l'intervention 
du bureau régional des Affaires culturelles, on annonce 
la restauration de  cette bâtisse d'une valeur historique 
indiscutable 

2 Au premier plan, la Maison Rouyn-luoranda et derriére, 
les bâtisses de la Laiterie Dallaire et le site du golf 
actuel 

3 Une vue de la Tourelle (ancien réservoir d'eau) et des 
villes de Rouyn et de Noranda en 1974. 



ENGLISH VERSION 
DEDICATION: 

We want this album to be an anniversary gjft and a t  the same time a 
coïlection of rnemories, also the discovery of touching events in thjs 
year of thefifiieth anniversary of our twin cities. 

The more we look back a t  our history, the more we f h d  that the 
pioneeis, these men and women, of different ethnic origins, becorne a 
part of us. Those people who have foilowed in their footsteps must 
have been and are,  beyond no doubt, proud and courageous, and have 
made and are  continuing to make this land of ours what it is. 

THE FIRST STEPS 

In the early 1900's, Rouyn-Noranda region was not more than a vast 
Iorest where numerom and inaccessible rivers and lakes could be 
found. Edmund Horne, a Nova Scotia prospector, ventured to the 
shores of Lake Osisko for the first time in 1911. He returned twice to 
excavate the ground and finally discovered extraordinary copper 
veins. 

People rushed from aU over, fiiled with hope and enthusiasm. A 
mine was erected, wood cabins started appearing here and there on 
thelakeshore and soon, there was some talk of a village. . . 

In addition to a rudimentary hotel and a few cabins to lodge the 
settlers, a large camp stood on a point of land jutting out into the lake. 
I t  was Mr. Joseph Durnulon's home, now of Ville-Marie, which sewcd 
as a store and pst-office, besides houshg the farnily. On the East. a 
few acres away, stood the forest ranger's camp, and across. the  union 
offices where the luture city lots were sold. 

On Thursday, October 10, 1924, Father Fugere celebrated the Iirst 
m a s ,  in Mr. Dmulon 's  store, on the lakeshore. On that corner of 
land lilled with promises, fifty people or ço prayed together for the 
firsi time, gathered around a coun ter which served as a n  al tar. 

The first baptism celebrated in Rouyn was Mr. Ludger Lafond's 
[ifteenth child. He had left Latulipe county during Uie summer and 
had built himself a log cabin on Main Street. On the afternoon of 
August 22, 1925, he went to a tent-chapel, in a boat, with the god- 
father, Arthur Dumulon, Uie g o h o t h e r  Yvonne Lafond, the baby's 
sister, and the newborn child. 

They regretted the fact that there was no bel1 to announce the event lo 
the population, so, a t  the end of the ceremony, Falher Pelletier hit a 
heavy steel rod suspend4 in a tree with a hammer. This mdimentary 
tinkle of a bel1 accompanied the boat as it sailed away from shore. 

The first wedding was also a solemn ceremony: on September 23rd, 
1925, Phileas Clermont and Marie-Anne Marleau were married in a 

tent. An aviator brought in wedding bands from Myles Jewel1e.r~ in 
Haileybury, from which the futire bride made her choice. The alfar 
was decorated with wild fern and water-lilies [rom thelake. 

A choir composed of ladies and young girls sang a few hymns. Alter 
the ceremony, the newlyweds peacehdly returned home to Lake 
Rouyn, foilowing a sinuous path covered with tree trunks. 

The first death occured in the Fall, when a saw mill employee ùied 
while crossing the Iake in a boat. His cornpanions fished out his body 
and deposited it in a casket made of rough planks brought Vi from the 
mill. In the meantirne, a light sheet of ice was covering the lake and 
sailing was impossible. I t  was decided to bury the victim on the spot, 
as the closest cemetery was about fifty miles away. On November 
20th, around 8 o'clock in the morning, the priest proceeded to the 
burial place, accompanied by two constables. They took turns 
carrying the wooden cross, whjch they deposited on the grave. Saying 
the "libera" in the middle of the forest, in front of a rneditative group 
of bareheaded lmbermen,  under the North wind. produced a 
gripping impression. 

'Those are  the events which marked the first steps of our cities. 
Tenacious men and women still believed in this country, after the 
vein lever was over. They have traced the way which brought the 
twin cities to celebrate today their fiftieth anniversary in prosperity, 
enthusiasrn and trust in Une future. 

THE M I N E  

Horne Mine, laier to be called Noranda Mines, was one of the first 
mining indushies to be established in the province of Quebec. On 
December 17, 1927, the first metal shiprnent took place. 

The deposits then known were barely sulficient to insure a three 
-car exploitation period. In i!i28, important deposits were 
discovered, ~vhich allowed the mine to draw out some 45 million tons 
ot ore in the past 40 years. 

In 1932, the directors of the mine gathered in Noranda to celebrate its 
10th anniversary. The year had k e n  good, 63,0DO,IKi Ibs of copper and 
350,000 ounces of gold had been produced. 

In 1937. Noranda Mines held the second place in the world for the 
exploitation of copper and the third place for gold. Xn sp ik  of the 
economical recession, it managed to double its 1938 production and Lo 
quintuple its profits. 

FAILURE A N D  SUCCESS 

In 1940, the mine hired 1900 men from which many were recruited 
from Central Ei~rope Between 1950 and 19ffi, the mines exploited by 
the Company jumped from 8 to 23, 14 of which are in Canada. Its 
plants espanded from 8 to 25, 14  of which a re  In Canada. Its piants 
expanded from 6 to 18 in Canada, plus 4 abroad. In 1970, Nomnda 
Company made a lot of noise wi lh  its yet very unprecise project to 
build a refinery : the organization. "Operation Korth West", was 



instituled in order to prom t the company &O build the refinery here. 
FinaUy. the projeet prove8abortive. On U e  other hand, U e  Noraiida 
subçidiary company recuperated investmenls in the order of 
$19,000,ûûû for the expansion of its smelting plant. ,This plant is fed by 
Horne Mine ore deposits as weIl a s  by the products originating from 
23 other inines in Quebec, Ontario and Manitoba. 

In the Houyn-Noranda mining sector, in 1976, only 3 mines still sub- 
çist: Horne tMine of Noranda Miiies, and Norkc and Milenbach shafts 
of Lake Duîault Mines, but one must keep in mind that Noranda can 
couiit oii Malagami-Jou tel, Chi bougamau and James Bay mining 
plenlial. 

THE I l N l O N S  

In the Rouyn area, as early as the 1930's, the unions stepped in. In 
June 1934, I.he "Mine Workers Union of Canada", alfiliated to the 
Canadian " Workers Umty League", carried on a strike for a 10-day 
period at Noranda Mines, but Iinally Ihe group was disorganized. An 
industrial union, "The International Union of Mine, Mill and Smelter 
\Yorkers", gains a victory in 1943 for an accredilation (local 688 in 
Rouyn-Noranda) . 

Aîter thewar, a 3-montb strikelaunched on hTovember 20th, 1946, was 
finally declared jliegal by the Duplessis Government. A few years 
later, in 1950, the "M6tallos" (United Steel Workers of Ainerica) 
settled in Rouyn and finally gain their accreditation, on January Ilth, 
1951. After lengthy negotiations in order to obtain an acceptable 
collective agreement, a stri.ke was launched, which lasted from 
August 12th. 1953 to February 13,1954, and from which the workers did 
not gain much; contrary to the 1934 and 1946 strikw, they kept their 
union and managed to sign a collective agreement. 

On the other hand, the Murdochville events of 1957 bring about the 
signature of a new agreement with Noranda Mines administrators, 
and the working conditions oflered to the miners are  better. At the 
same time, the working weeks are reduced to 40 !iours (with full sa- 
lary compensation for the hours non-uforked). III 1964, with the in- 
tervention of Mc. René LCvesque, then Minister of Natural Rmour- 
ces, the Goverlunent voted a new law forcing the employers to deduct 
the union contributions from the employees income. That decision 
brougbt about a rernarkable improvement a t  the union level. The 
almmphere became serene, the membership multiplied and the 
negotiations of 1965-G8 and 1971 proved to be more satisfying for the 
workers. FinaUy, a t  the begimjng of 1975, the Company accepts the 
salary adjustments to the rising cost of living. 

For the 1 s t  20 years, Noranda Mines has known a period of calmness 
in its work relationship. As for the Lake Duîault Mine, it has seen no 
long-lasting strike and the working conditions are among the best in 
the mining lield. 

However, a daily question, becoming more and more disturbing, 1s 
shaping up thls year concerning the pollution by miiiing residue. A 
group of Citizens Erom the twin cities formed an  "anti-pollution 
movement" which strives to sensitize the population and the 

auhorilies to the damages caiised specially to our lake by the waste 
rejected by the muies. 

I N  THE SCHOOLS 

Meanwhile, in the schools, clergy members instilled the love of music 
and arts in10 its students. Thus, in Dctokr 1952, Father Marcel 
Duguay reunited, for the Îirst time on the stage, "Les Compagnons 
de la Gaieté" from Rouyn Coilege. Their success excited wide in- 
teresl and lasted many years. Under the direction of Father Henri 
Beaudoin, accompanied by Falher Marcel Forget, they had many 
occasions to tour the region. 

In 195'2, Ihe CoUege Humanists put together their first real play and i n  
1953, they presented "La Farce des Moutons". a ppular mediaeval 
farce. In 1954, "$1-Félix et  les pommes de terre", Brochet's comedy 
of 1 ~ 2  hours, was played by Jacques Villeneuve, Gilles Ar- 
charnbadt and Yvan Ducharme. In 1956, the theatre was con- 
signed to Mr. Jean Bilodeau's care, who introduced fernale parts on 
stage in "Noël sur la place". in February of the same year, on the 
25th anïliverçary of the ordination of Mgr. Tessier, Bishop ol Tim- 
mins, an except from "Muledech mal@& lui" and a creation called 
"Job56" were interpreted for the public. 

An Artistic Cornmittee was alsoset up by Fatber Conrad Latour and 
for a iew years. presented quality entertainment such as Felix 
Leclerc, The Alouette Quartet, Jacques Labrec ue, the Palestrina 
Quorus, etc . , The CoUege Harrnon , launde2 in 1955 wider i h e  
direction of Mr. Serge Boisvert, prove J to be an immediate success 
with the studepts and î.he population, to decline sornewhat later, wben 
its directordeparled. M r  Gaston Pratte then look charge of the group 
and gave it new incentive. 

THE PROGRESSION O F  ARTS 

In 1948, English-speaking ladies formed the "Noranda Arts & Crafts 
Guild". Their objectives were the promotion of creativjty in certain 
disciplines and the awakening of interest in arts and cralts. The Guild 
still exists in 1976, and it offers the Eollowing courses: c o p p r  
enameling, copper works and copper tooling, poltery, cemmics, 
macrame, woodsculpture, drawing and painting. 

In 1951, Mrs. Anne  Beaudry-Gourd, advantageously known in the 
Iiterary and journalistic fields, founded the Itouyn library. In 
Noranda. the Remembrance Eibracy was structureci by Dr Pauly, 
with the support of English ladies and Anne Beaudry-Gourd. The 
Lonlerence Society, with i ts 500 members, regularly presented 
country-side renownedspeakers a t  the "CoUège classique" 

In 1963, "La Poudrerie", a theatre company, entered upon its first 
arlistic season in the twin cities. Directed by Mr.  Gerald Van de Vost, 
among others, the troupe presented such plays as "Le Boy Friend", 
"Le temps des salades", "Un Olage", and a lew more wliich allowed 
ihe discovery of potential artists. People remember the per- 





the Sokol Gyrnnastics Club in the 50's, MT. Ross Blatchford, and 
finally Mr. Gilles Laperriére who holds the position since 1967. 

During its evolution, besides promoting minor and professional 
hockey, the Centre offered far-reaching shows, such as the Canadian 
ligure skating charnpionship in 1957, as weU as the National Ballet of 
Canada, Gene Autry, circmes, pop orchestras, etc. 

Today, people do not participate a s  rnuch to sportjng eventç but stay 
Iaithful to hockey finals. The trend is for social hockey leagues, 
brmmball, "pi toune' ', especially since 1970. 

EVOLUTION OF LEISURE ACTXVITIES 

Before 1965. hockey and baseball were amoiig tlie most prac tised 
athletic activities in Rouyn-Noranda. Since then, a diversification of 
athletic disciplines took place where upon the arrival of many 
physical educators who introduced olher sectors of actjvity and made 
people appreciate them: with the use of the indoor swimming pool a t  
Laramée Pavilion, the twin cities spnsored a swimming rogram, 
and bas ketball . volleyball and soccer leagues were organiz$ In 1973, 
the cifes of Rouyn-Noranda were hosts to over 4,000 athletes at  the 
provincial finals of Quebec Garnes. The games also ravoured the 
blossoming of numerous athletic and cultural disciplines. Many sport 
clubs were established, among whjch athletic activity Iits  1974 
provincial championship took place in Rouyn-Noranda), cycling and 
i t s  participation to the famous Abitibi tour created in 1969. swim- 
ming, water skiing, table ternis, weight lifting, archery, sailing, etc. 
What is inore, courses are offered to the population in various 
categocies lrom canoehg to physical litness. karate, yoga, ballet, 
jazz. It is also worth noting that the Kouyn-Noranda Hunting and 
Fishing Associatioii consists of over 1,500 membecs. 

l n  1963. the City of Rouyn inaugurated its recreation service. Since 
the Fall of 1975, Denis Charron holds the position of director. In 
Moranda, the same service. presently directed by Pierre Desrochers, 
was set up in 1968. 

CULTURAL AWAKENlNG 

Artistic and cultural activilies had a slow starl in Rouyn-Noranda. l t  
is to be said that some inovie theatres are worth mentioiling for thelr 
movies and in 1936, the Alexander Theatre presented variety shows 
and revues prepared by local groups. However, brass bands and 
choruses initiated the first popuiar manifestations. 

l n  1928. S1-Michel Choir was founded and its first directois were 
Messrs Chartrand and Lafleur. 

In 1935, Mr Hart set up a brass band witli English memberç from 
Noranda. ACter the war, Mr. Huehnergard succeeded him, finally 
foliou~ed by Mr. Stàri Harrison. The "Canadjan Corp" strongly 
supported this brass band whose activities ended in 1960, 

The Pioneer Inc. band, iouiided arouiid the 401s, haç known gloriouç 
bours at winter carnivals, regionai exhibitions and "pageants" 
which look place in  Rouyn-Noranda until the end of the60.s. 

Ihe grnu[ ' 

'The Ambassadors", directed by Mr. Jean-Marie Jac- 
qum, too over from that point. 

In 1939, SC-John the Baptist Society presented a French play entitled 
"LeSoldat de chocolat". The main character Mrs. Yvette Brouillard, 
bas known tremendous success for many years. 

The year 1940 rnarked the founding of a new chorus, "Les Amis de 
l'Art", djrected by Dr Jean Moreau. Among its members were two 
well-known persons: Mr. Aime Migneault and dudge Leopold 
Larouche. 

Between 1910 and 1950, iheatre and singing evolved. The Capitol 
Theatre started presenting plays and under the direction of Mr.  Don 
Thomas, an English troupe "Noranda Players Guild" was founded. 
On September 21st. 1945, a huge benefit concert was given a t  Noranda 
Theatre. directed by Mr. Martial Veillette. 

INDUSTRY AND COMMERCE 

The economy in Abitibi-Temiscamingue rests mainly on its natural 
tesourcs  and the sarne goes for Rouyn-Nomnda 

The mining sector occupies the most important place among our 
resources. I n  1976, threc mines are  still in operation around R o u p -  
Noranda. Lumbering also plays a primordial part, sinee the cities are 
located in the heart of a lun~bering zone. On the other hand, Rouyn- 
Noranda region is really unsuitable 10 agriculture. 

Towards the end of the 20's, Canadian international Paper 
established a warehouse in McWatters which supplied al1 camps with 
Ihe necessary provisions, most of whicli were bought from local 
suppliers in Rouyn-Noranda. The "Noranda Division" insures new 
openings for manpower. Towards the years 51-52, the permanent staff 
l h n g  ~ o u ~ n - f i o r a n d a  is calculated al around 80. However, the 
Company ceased its activities at the beginning of the70's. 

Processing industry also takes shape. being connected Io natural 
resources such as lumber. minerals, meat, etc . . . Unfortunately, the 
low population density and the remoteness from larger centres 
rernain major obstacles to its development 

DUSINESS CONCERMS 

In 1975, the secofrdary sector regrouped thirty businesses or so, 
emplogng some 2,000 people. Among the most important ones, the 
iollowing are worth rnentioning: 

La Fonderie du cuivre (Copper Foundry ) 
Q u e k c  Iron Fouiidries (linked with Noranda Mines) 
Dallaire Dairy 



Northern T i m k r  
L.D Pilon Inc. 
Les Publicalions du Nord-O~iest (La Frontiére) 
Guertin &Fils 
Salaison Rivard 
Continental Diamond Drilling 
Les E n t r e ~ r i s m  Lamothe 
Braxeau Transport 
Falconbridge Mine of Lake Dufault 
Champion Bakery 
Stewart Machine Works (1946) 
Parno 
Mining Machinery Equipment ( 1955 i 
Cossette J.M. Soudure Générale Ltke 11959) 
Bradley Brothers 
Betteridge-Smith 

In general, processing busines in Rouyn-Noranda, as in the region, 
have employed and stdl employ in 1976 very little persorme1 (7% in 
1975). With Lhe exception of a few establishments specializing in 
metal and lumber industries, they only meet regional needs. Many of 
those business concerns deal with the nutritional field. Another group 
specializes in mining or lumber eqiiipment manufacture. 

The Department of Industry and Commerce opened a regional office 
in March 1963 in La Sarre in order to promote industrial progras.. 

The office was transferred to Rouyn in 1965 and is now located in the 
Centralization building. The Department's priority is industrial 
developrneni on a regional basis. Their present policy is to encourage 
initiative at the processing level. For example, in 1967-68, they have 
helped to consoiidate the rnilk industry by merging and modernizing 
Dallaire Dairy. 

1966 proved to be an important year for the development of the twin 
cities. Inside the new administrative system in Quebec, Rouyn- 
Noranda was chosen as regional capital, mainly kcause  of its 
population densily and its economic activities. This helped bring 
about the construction ~Cgovernrnental andeducation services. 

COMMERCIAL DEVELOPMENT 

Commerce plays an important part in Rouyn-Noranda. In 1972, 44 
wholesalers and 821. retailers grossed total sales of almost $95 
millions. Among the most important are: A. de la Chevrotière, les 
Entreprises du Groupe Gaudreault, Monternwro, Kresge, Zellers, 
Galeries Vachon and Belisle. 

At the beginning, along with Durnulon General Store, one could find 
the "Box & Hiiehnegard, Brundage 8: Ferguson, J.S. Gervais 
grocery store, Ludger Lalond grocery store, a drug store, a hardware 
store. etc . . Delivery was done in large wooden boxes pulled by 
horses. Messrs Pinder and Ducharme took over the sale of lots. As 
the future Iookd bright, banks decided to settle here. First, in 1925, 
the Canadim National Bank and in 1926, the Canadian Bank of Com- 

merce installed itself in a tent. Mr. L T. Garon shr ted  as a clerk and  
later became the manager, until 1968. In the linancial industry. seven 
banks and two "caisses populajres" serve the twin cities today. 

At the beginning of the 701s, commercial development accentuates in 
Rouyn and deteriorates more and more in Noranda. Biit in 1972, a 
shopping centre is built a t  the corner of 15th Street and Rideau 
Boulevard, grouping 14 businesses. 

Un May ist, 1974, the Department of Xndustry and Commerce 
presided over the Eoundation of an industrial commission grouping 
Rouyn and Noranda. The commissioner, Mr. Louis-Marie Fortin, was 
responsible for setting up an economical program which attracted 
new industries to Rouyn-Noranda while encouraging the growth of 
existing bm inesses. 

TRANSPORT AND COMMUNICATIONS 

In  Oie transportation field, the railroads played an important part a t  
the start  of Rouyn-Noranda. 

A privale company was forrned in 1925 to build a railway line between 
Rouyn and Taschereau: "Rouyn Mines Railway" whjch became the 
transcontinental railway in 1926. A Swastika-Cheminis-Noranda 
trunk was completed in 1927 by the Semiskaming and Northern 
Ontario Railways which opened the way for the transportation 01 
minerals. The CNR station was established in Noranda in 1926 Ils 
firstchief, Mr. J.R. Raymond, livedon thefirst Ilour. 

The Noranda station was inaugurated in Octokr 1927 at its original 
location on 9th Street. I l s  first agent, R.S. Marshall, came frorn 
North-eastem Ontario via Kirkland Lake with his farnily. He moved 
in a house constructed by the ONR near the station. The house i s  still 
standing today. 

In 1928, a Mr. Carrier Iormed the "Abitibi Coach Line Ltd.", a bus 
line which senied Ihe Rouyn-Noranda area. The company could only 
operate in the summer due to the road conditions. In 1961, "Abitibi 
Provincial Ltée", becarne a subsidiary of "Power Corporation". The 
namei'\Joyageur Inc." was attributed in 1969 

In the Fa11 of 1940, the route to Mont-Laurier comecting Rouyn- 
Noranda and region to Montreai was completed, more than 10 years 
aEter its opening. A t  the same t h e ,  the "Bus Corporation of Roiiyn- 
Noranda" was forrned under the care of Roch and Gaston Grenon. At 
the beginning, the ne tw~rk  covered the principal areas and even 
serviced the si~rrounding mines: Powell, Gianada, Francoeur of 
Arntfield. in 1971, Mr. Cyril Morin purchased the corporation whjch 
joined the Ste Bernadette and the Noranda North zones to ils circuit. 

THRFE COMPANIES 

In 1931, Dan Lamothe founded a company which would handle tbe 
construction ot' new rwds  and works in connection with the mines. In 
1950. the contract for the Hull - Maniwah route was granted to him 



and in 1957, so was Ihe construction of a section of the Lamentian 
Autoroute and the majority of the Abitibi-Temiscam ingue routes. In 
1~468. Dan Lamothe died in an airplane accident. His son AurPle look 
charge and incr~ased the company's assets b y  buying truck line 
companieç. Today. Lamothe Transport serves Montreal, Ottawa. 
Toronto and James Bay. 

EmfleBrazeau, a trucker, quit his job in 1948, and hrrowed inoney to 
buy his first truck. He lirst made deliveries to the railroads. The 
foUowing year, he obtained a permit to run a transport between 
Ruuyn and Moillreal. In 1962, he had 80 truck in circulation and a 
dozen children a l  home . . . The same year, he sold his business to tbe 
Gestion La Vérendrye Corporation and Mr.  Maurice Filiatreaull 
becarne president. Other transport compaiies were purchased, 
which permitled Brazeau Transport to spread its iietwork, lrom 
Montreal and Toronto. In 1972, [rom its depot in Matagami, the 
cornpany reached James Bay and to service Uiis area more com- 
pletely, Air Brazeau was put into service. 

In 1952, NIr Jean-Guy Cotnoir bought an old Dodge tnick to make 
deliveries. He oblained his Eirst general transport permit in 1960: 
Cotnoir Transport was founded in 1962. His first warehouse burned 
down and he  built a new one in 1971 on Rideau Boulevard. In 1973, he 
bought the oldest moving Company in Noranda, Maxwell Moving & 
Storage, and in 1974. a branch officewas inaugurated in Val d'Or. 

THE AIRPORT 

The construction of the Rouyn airport started in 1949, thanks to the 
initiative kaken by the City of Rouyn who obtained subsidies from the 
Departmenl of Transport. From 1950 to 1961, it was serviced by CPR 
with planes such as Lockheed Loadstar and Douglas DC-3. Night 
operations were authorized only in 1953, wilh the installation of 
rotaling landjng lights. A lerminal was also built by CPR ivho then 
offered two îlights daily. ln  1957-58, the 5,600 ft. landing strip w a ~  
covered with asphalt and leiighlened by 4,200 Ieet. Around 1961, Air 
Canada slarted operating with Viscount type airplane.  

ln March 1968, ihe City of Rouyn sold the airport to the Dcpartrnent of 
Transport for the sum of $1.00 and the latterwas renting the lots from 
theCityatthecoslof$i .OO rannum. In  1969,theconstnictionof 
Ihe terminal was complete X" and eventually, louf intensity landing 
lights were installeci. In 1972, the extension of the ninu7ay was agreed 
upon wilh parallel access runways and the City named Rlr. Francis 
Lavigne airport director. In 1973, A i r  Canada introduced the DC-Y. In 
May 1974. the Rouyn airport was inauguraled. A hangar was cons- 
tructed for Air Brazeau. Quebecair started its operalions with F-27's. 
ln June 1975, Mr. Rodrigue TremMay became new director. Since 
then, improvements are k i n g  made in al1 areas: drinking water, 
lrucks, snow blowers, etc. 

THE NEWSPAPEKS 

The îirst newspaper in Rouyn, Uie "Copper Gold Era", made its 
appearance in 1926. It sold for 25c a copy and evcryone purchased il. 
Laler, 2 or 3 other newspapers lived a shorllife. Such was the case for 

the Rouyn-Noranda Press founded in January 1933. Meanwhile, a 
group of businessmen decided ta revitalize it. Later, with Mr. Dan 
Jones as director. Uie news aper went through a period 01 
prosprity. The office was in t!e Rice building sdjoining the Miron 
building on Main Street. Today, the Rouyn-Noranda Press continues 
to offer the weekly news to the Engiish-spealcing people. A marginal 
newspaper gave some cornpetition to the Press for several years. It 
was known as the Monilor, a weekiy bilingual operated by Thbodore 
Soucie. 

The first edition of the "Frontière" came out on a national nolida y ,  
June 24th. 1937. The Rouyn-Noranda population had alread ex- 
pressed the desire to ac .re a French language newspaper, {ut it 
was a haardous  under&ing and no one w a n W  to venture out until 
Dr. C.A. Kiowt made a decisive move. With a group of businessmen, 
he gathered the funds for the formation of a Company which edited a 
French newspaper. Mr. Eric Maurice was the manager, while Mr. 
Julien Morrissette assumed the positionof editor-in-chief. 

Jean-Pierce Bonneville managed the newspaper "Le Progrès" for 10 
years before acquiring "La Frontière" in the early sixîies. The weU- 
known edltorialist ceded his newspaper to the Quekcor group i n  1974. 
Pierre Peladeau started the ambitious project of "Journal du Nord- 
Ouest", lirst daily in Abitibi-Temiscamingue. This daily, of which the 
firsl edition appeared Octokr  Gth, 1974, ceased îts operations 7 
months later. During this time, La Frontière continued to publish its 
weekly edilion. Only a few cornpetitors, "La Voix Libre" in 1957. 
"L'Eclaireur du Nord-Ouest" in 1965 and "L'Hebdo de Rouyn- 
Noranda" in 1970 tried to supplement more information ta the people. 

RADIO AND TELEVISION 

The CKRN Radio Station of Rouyn officially star ted i ts programming 
Friday, February 10, 1939, a t  18 h. 30. Besides the speech= by the 
mayors and pciests, a musical program was presented by local 
talent, such as "Chorale du Couronnement", the Migneault - 
Charlebis - Dolan trio, a violin solo by MT. Aimé Migneault, Song 
solos by Miss Marie Rose Loiselle and Messrs A.  Roux, D. Trudel 
aiid J. Linklater. 

The first directors of the station were: Lucien Labelle, Paul Cuddihy, 
Frederic Hebert. J .P. Tardif, Dan A. Jones, Nelson Pinder, J .  Donat 
Thibault. The principle of bilingualism was respected. ùi. 1948, 
Messrs David-Armand Gourd, Jean-Joffre Gourd and Roger Char- 
bruieau joined hgether to purchase a radio station alf i l jatd with 
CBC since 1942. A t  that tirne, Northern Radio consisted of 3 stations, 
one in Rouyn and one in Amos which transmitted at 250 watts. The 
Val d'Or station transmitted at  100 watts. 

In 1950, Rouy n ilicreased its tmwer ou triut to i.OcX) watts. and CKLS La 
Sarre joined the group. In 1957, television came into being. The trans- 
rnitter was built on the outskirts of Rouyn to knef i t  from the use of 60 
cycle Wwer, because al  that time in the North-West, oniy the twin 
ciliesslill operated a t  25 cycles. 

'1'0 betler the quality of reception in the Eastern region, a tower was 
erected in 1970 at Mount Video, with a relay station of 50,000 watts. In  
1975, colour made its debut on CKRN and CJDC. This irnprovement 



brought about important investments a t  the studios, carneras and 
lighting levels. Presently, Northern Radio is transmitting CBC AM 
programming on F M  band. 

Out of 100 employees working for Northern Radio, approximately 70 
work in Rouyn. Since 1973, Mr. Alain Gourd succeeded his father as 
president director general. 

RELIGION, EDUCATI ON AND HE ALTH 

One can read in the historical background of the St-Miche[ Parish and 
we quote "Ncxt to the n m e  of Horne, pioneer of the mining ex- 
ploration, we rnust place the name of the Parish priest Iounder of 
Rouyn, Father A l k r  t Pelletier who arrived in Rouyn in 1925". He was 
involved in almost al1 activities and did influence many citjzens. In 
August of 1963, Father Albert Pelletier handed in his resignation as 
Parish priest of St-Michel. 

On November 17th. of 1973, Mgr Pelletier was hospitalized a t  the 
"Cenire hospi talier Rouyn-Noranda" and passed away on February 
24th of 1974, a t  the age of 83 years and 9 months. His death upset many 
citizens who had known him for many years; Armand Seaudoin, a 
journalist, wrote in the "Echo Abitibien" of March 13th, 1974: "Mgr 
Pelletier w a s p y t  of this land and hjs innerself hid as many treasures 
as  did this m i m g  country. He was the Father of ai least two 
generations of miners to whom he has rendered irnmeasurable 
services and who have shown their gratitude to him for al1 he had 
done for them. Peace to his memory". 

SISTEM AND BROTHERS 

A short time alter the arriva1 of Mgr pelletier, four sisters belongîng 
to the Congregation of the Grey nuns of thecross settled in Rouyn and 
took over the first parish school. A year later, they opened the first 
hospital, "Hôpital St-Albrt" and in 1929 occupied a new building with 
more space, Youville Hospital. 

In 1935. the *'Clercs St-Viateur" arrived to teach the boys of the 
"Ecole supérieure St-Michel". Three years later the "Soeurs de 
Notre-Dame auxiliatrice" took over St-Michel's Orphanage and also 
taiight a t  Immaculate Conception School in the southern part of 
Rouyn. The same year was established a Boarding house for young 
girls including a kindergarten and an Old Folks' Home, under the 
supervision of the Congregation of "Institut Jeanne d'Arc d'Ottawa". 

The brothers of Sacred-Heart were hired by the Immaculate Con- 
ception School Board in 1944 to teach the boys of the parish. In 1948, 
was inaugurated "La Maison des retraites fermees". The same year, 
the Rouyn College, begjns itç classical course (cours classique), in a 
premise on Perreault Street, During this time, the Grey nuns 
inaugurated "L'Ecole Normale Notre-Dame de GrBce" and the 
"Externatclassique" for girls. I n  1954, arrived the "Oblates de Marie 
Zrnmaculée" Ioilowed in 1959 by the Congregation of cloistered nuns 
"Servantes de Jesus-Marie". 

THE LNSTIVJTIONS 

St-Michel'sOrphanage closed its doors in 1960 and the building is used 
to accommodate seminarists. A private college was set up bearing 
the name of "SCminaire St-Michel". In 1975, the "Institut Notre- 
Dame du Sourire" became a private school for young girls. 

Built by Mr. Auguste Martineau, city archjtect and under the 
guidance of the Member of Parliament Mr. Nil E. Lariviére, the 
School of arts and crafts opened its doors in the early 1940's and could 
accommodate nearly 200 students. 

Each year, the School of arts and crafts invites al1 the V.I.P.'s of 
Rouyn-Noranda to its opening exhibition. In June 1955, with the 
Principal of the School of arts and crafts, Mr. Lucien Beauchemin, 
are to be seen, Mgr Albert Pelletier, Parisb priest of St-Michel and 
President of the Board of Trustees oE the same school, Mr. Guy 
Dallaire, M e m k r  of Parliament for Rouyr-Noranda, Mr. J.O. Dubois 
and their lordships the mayors of Rouyn-Noranda, Messrs Caouette 
and Hbbert. 

In Se ternber of 1955. in Rouvn. there were 129 teachers in the 9 
sch& with a total of 118 classroorns. The teachers were as foiiows: 
86 lay teachers, 23 nuns of the Congregations of the Grey nuns of 
the Cross and of "Notre-Dame Auxiliatrjce" and finally 2û brothers 
belonging to the Congregation of the brothers of the Sacred-Heart and 
the "Clercs St-Viateur". 

In 1957 approximately 5M) students attended re&ular courses at the 
Rouyn Coilege known as "Coiiége classique". Of these students 150 
lived in Rouyn-Noranda and the others came [rom Ontario. At lhat 
time, Reverend Father Jules Bélanger, OMI, was rector of the 
College and was replaced in 1960 by Reverend Father Roland P. 
Ostiguy. 

In Septemkc of 1971 was inaugurated the Polyvalente d'Iberville of 
Rouyn. 

THE COLLEGE A M 3  THE UNIVERSITY 

In 196.1, Ihe Coilege was opened to girls and the possibility of building 
a residence for the girl students was foreseen. In 1965, the teaching 
institutions alone had Uivestments of approximately 6 rniliion dollars. 
The various options accessible to Lhe students were the foiiowing: 
nursing, commerce, t a c h e r  training for young girls, technological 
training, vocational training offering about ten options which were 
given by the "Coiiége classique Notre-Dame de Grâce" for young 
girls, "Séminaire St-Michel" and "'institut NotreDame du Sourire". 
A t  that time a temporary Board was formed to establish a Coliegial 
Institute in Rouyn-Noranda. In 1957, most of the members of this 
Board went back with a new demand for the "Coiiège d'En- 

ernent gknéral et professionnel" I CEGEP). The Honorable 
.lu ge Lko Id Larouche was narned President of the Board of r Trustees ong with Reverend Father Aurélien Giguére, Father 
Marcel Routhier, Mr. Lorrain Barrette, Reverend Sister Gabrielle 



Laramke, Mr. Raymond Pilon, Reverend Father Orner Brazeau, Mr. 
Jean-Charles Coutu, Reverend Father Jacques Roux, Mr. Jacques 
Guenette and Mr. François Petit, as members. As a result of their 
nurnerous efforts, a CEGEP was born, on Augusl 14th 1976. The first 
Preçident, Mr. Jean-Charles Coutu, was named by the Lieutenant- 
Govmor  of Québec. Reverend Father Jac ues Roux, OMI, was 
named General Manager from 1967 to 1974 an4 Mr. Lorrain Barrette 
succeeded him on November 19th 1974. 

On May a n d  1975, the CEGEP of Rouyn-Noranda was authorized to 
change its name lo "CoUkge d'enseigpernent général et 
Professionnel du nord-ouest". Since its opening, many buildings have 
been added to the onesalready existing: a girls residence, a physical 
educational pavilion. a library, science building and bacinelor 
apartments for the boy students. The unused part of the building has 
been rented to the "Université du Québec". The cafeteria has been 
modernized along with a spacious hall  which can t>e divided in 
srnaller rooms for multiple uses. Finally, in 1973, the "Pavillon 
Massé" was demolished. 

The inscriptions at the CoUege have since grown in nurnber and 
thereafter levelled al appronmately 1661 in 1972-73 while in 1975 the 
nurnber of students dropped to 1518. 

In 1970, the "Université du Québec" a t  Trois-Rivières established a 
campus in Rouyn and Mis, foilowed the recornrnenàations of the north 
western Quékc Teachers Committee. In Novernber of 1972, the 
university services of the North-west and Outaouais districts were 
consolidated and &carne "La Direction des &tudes universitaires 
dans l'Ouest QuéMcois (DEUOQ)". Branches of the "Université du 
Québec" are situated in approximately 15 localities in North-western 
Quebec. In decentralizing i ts services, the DEUOQ could offer anyone 
the possibility of getting a university degree without having to leave 
his home town. 

PARISIJES AND THE DIOCESE 

ln 1925, the citizens of Rou n wanted their own parish. Mgr Louis 
Rhdaume helped tliern and k m e d  the St-Michel Parish. The Notre- 
Dame de Protection Parish was founded on Septernber lst, 1929 by 
FaUier Arséne Arsenault. A iew years later, a great Uieologian and 
preacher, Father J.M. Pelchat, was named cucate and sbyed  in the 
parish until his death in 1966. On July 22nd 1938, Mgr Rhkaurne en- 
trusted to the Péres Oblats the Rouyn South Parish and Father 
Richard was named parish priest. On May 30th 1946, Father Ernest 
Guevremont founded the St-Joseph Parish. 

In October of 1947. Slessed Sacrament Parish was founded by Fa ther 
T. J.  McManus who was replaced a year later by Reverend Father 
John A. Caufield. On Septemkr  1st 1953, Father Emile Gaboury was 
named founder of the Sacred-Heart Parish of Noranda. From 194 to 
1957, the Oblats of the In~rnacuiate Conception Parish serviced the 
parishioners of Elenwood. In 1957, his Excellency Bishop Maxime 
Tessier officjalized the founding of Ste-Bernadette's Parish with 
Reverend Father Kinlough as Parish priest. 

Other religious denominations were present in Rouyn-Noranda 
from the beginning. For example, the United Church opened its 
mission in 1926 and then in 1955 a Ukrainian Catholic Mission was 
founded by Fatber Chayka. Other than the Catholic, Anglican and 
United Churches, w e  camot set aside the Baptist, Pentecmtal, 
Russian Urthodox and the Jehovah Witnesses churches. 

Up uiitil 1974, Rouyn-Noranda belonged to the Timmins diocese. On 
February 9th of thesame year, a new diocese was designated with its 
See in Rouyn-Noranda. Mgr Jean-Guy Hamelin was ordained 10 the 
bishopry of this diocese a t  a gathering of more than 5,000 people a t the 
Rouyn Forum. In 1975, the dicicese counted 59,086 souls, with 37 
parishes, 3 that a re  being serviced by different priests and 5 Indian 
missions; furthermore, 74 priests assure the pastoral services. 

SPECIALIZED SERVICES 

Youville Hospi ta1 was built in 1930 and administered by the Grey n u s  
of the Cross until 1968. The first building could accommodate 85 
patients. In 1945,2 stories were added giving the existing building a Y 
shaped form. l n  1965, the Department of Hedth adds the Nursirtg 
School in order to form qualified personnel to better serve the 
population of the twin cjties. At the same time Judge Leopold 
Larouche seconded by Dr. J.O.V. Bellegarde, the Member of 
Parliament Antonio Flamand and the doctors of Rouyn-Noranda, 
began the necessary steps for the construction of a new hospjtal. 
Inaugura ted in 1973, the "Centre hospitalier Rouyn-Noranda" could 
accommodate 275 patients and had a payroll of 750 employees. lts 
estirnated budget was evaluated a t  approximately $7,000,000. The 
administration is assumed by Me André-Gaétan Corneau. 

Bill 65 brings the foundation of "Hedth and Social Services regional 
Council" (CRSSS) established in 1973, under the management of Mr. 
Pierre Rokrge ,  the "CRSSS" opened its head office in Rouyn. Its 
main purpose consists in assistirtg and advising health and welfare 
institutions of North-western Québec. Mr. Raynald Bergeron is the 
actual General manager. 

l n  1967, the President of the WeLfare Council of Rouyn-Noranda, Mr. 
Jean-Charles Coutu, barrister, undertook steps toward the cons- 
truction of a center for the "Problemed youngsters". A group of 
citizens encouraged by the initiative of Judge Camille Beaulieu 
constituted the Corporation "Maison Rouyn-Noranda". In 1970, its 
Pieddent, Mr. Georges Trépanier, inaugurated the first stages of 
construction of the "Maison-Rouyn Noranda" which in 1971 coud 
accommodate boarders (of whicb 45 are girls) whose ages Vary 
between 10 and 18 years. Mr. Antonio Flamand was narned General 
manager of this institution. 

TWO SISTERS 

Rouyn, the first born of the two sisters, was made up 01 a few log 
cabins to which, a while later, were added a movie house, a bospital, a 
few stores, schools and man y hotels. 



Noranda served mainly for the needs of the Mine and i t s  Srnelter. 
At the foot of its towering smoke-stacks. hundreds of miners main- 
tained a continuous tïow of activity, night and day, forcing the town, 
so to say, to stay wide awake. 

BAPTISMS 

The City of Rouyn inherited its name from le Sieur de Rouyn, Caplain 
in the Royal Roussillon Regiment. Seriously injured in the Sainte-Foy 
battle back in 1760, he relurned to France and died there. We still 
ignore where he di&, not to mention that we never knew his €irst 
name. 

In the beginning, urban development was mostly concentrated 
around Pioneer Street (Landing Road), Perreault Street and Main 
Street. Between 1930 and 1940, other streets were built bearing the 
names of former and more recent rime ministers, aldermen, 
mayors, mernbers of the Clergy an 2 even narnes of pioneers - 

Gamble, McQuaig, Bagshaw (now Dallaire), Noranda (now Mgr 
Tessier), Galipeau (now Larivière) Horne, Mercier, Pelletier. . . 

From the words "NorthernCanada", thename of the City of Noranda 
has been formed; it is a city established by virtue of a special act. 
Because of a closer supervision of the Street layouts and general 
urban planning as well as of its public utilities, Noranda is  said to be 
more of a residential type ol City. 

The City or Noranda is well known for ils few City Council elections. 
The mayors and aldecmen have k e n  elected by acclamation and this 
as Far as 1962. The first three mayors James Y Murdoch (1926-29, 
Ernest Hibbert (1929-31) and James A. Carter (1931-49) were ,close 
assoclates ot iUoranda Mines. Later, John David acted as  rnayor from 
January 1949 to May 195û. Secretary of the City since 1927, Mr. Fré- 
déric Hébert was prociaimed Mayor in May of 1950 and was suc- 
ceeded by Dr. Achille Juneau in 1967. 

Mr. Joachim Fortjn was elected mayor of Rouyn in 1926. He gave his 
reçignalion in 1928 and was replaced by Mr. Edouard LRarlehis t 1928 
-32) Mr. Leslie Reilly ( 1932-341, followed by Mr. Romuald GagnC 
( 1934-38). Mr. J.A. Tardif assumed the function of mayor from 1938 tu 
1940. Mr. Gagné was reelected from 194û to 1%. Other mayorj of 
Rouyn were: Messrs Paul Cuddih (1946-50), Maurice Caouette (1950- 
61 1 Alex Leclerc 11961-69), Jean-&arles Coutu ( 1969-74). Sinre then, 
Mr.  Marcel Gaudreault assumes the rnayorship of the City Council of 
Rouyn. 

The sistersRouyn-Noranda were officially designated as cities within 
the same year, respectively May 5th and March i l th of 1926. Closely 
linked together in their younger days, there  was a time yet to corne, 
when each would take a step in a differenl direction to suit  i l s  par- 
ticular goals and needs. 

In 192s. Houyn-Noranda counted 27 subcribers in ifs telewhone 
listing. ~ h e  o d y  telephone book for both northern Québec and Ontario 
was named Temiscaming Telephone Directory . tt contained 88 pag6,  

advertisements included. Privileged numbers were "1" for Father 
Pelletier and "10" for Noranda Mines. Father Pelletier had tu plead 
his cause to obtain numtier " 1". 

I n  L)ecember of 1926, when the lirstelectric buib was switched on, the 
cilizens ol Rouyn got together at 1,  Main Street in Rouyn and 
celebrated till sunrise. Northern Quebec Power with its 25 cycle 
serviced both towns until Quebec Hydro, in 1964, converted the 25 to 
Lhe 60 cycle. With this change al1 installations had to be recycled and 
multiple electric appliances replaced 

Forest fires such as the one that occwred in November of 1938 which 
destroyed not less than 7 buildings and was the cause of several 
debts, slowed the progress of Rouyn-Noranda. Albert Hotel, Corn- 
mercial Hotel, two stores, a garage and two homes were completely 
wiped out by the flames. The financial losses were estimated a i  
$300,000. 

Nevertheless, the Lwin cities managed to progress and modernize 
Ihemselves. Thus atabout the s m e  Gmc, sidewilks and streets were 
~ a v e d .  that is. Main. Camble and Perreault streets. Construction was 
Such k a t  in the ye&s 1940 to 1950, Noranda had no more lots available 
in the city limits; that is why the administrators had to consider 
another zone For homing projects: "Noranda Nord". This part of 
Noranda consists of houses built dong the highway for a length of 
approirnately 2% miles. Within a few years an estimated 5,000 to 
6,000 people wdl reside in thjs part o l  the City 

Meanwhile by the 1950's Rouyn annexed the su cdled "squatters" of 
Rouyn South and serviced them with the public utilities. With the 
downtown area, this new zone developed commercially and 
residentially. More than 300 apartments were built in the veteran's 
quarter and in the mid-west o l  the city . At the beginning of 1970, new 
residential sections were organized: Bordeleau, Place Tourigny, 
Duroquet, Des Professeurs, Pointe Blake, Dallaire and Gaudreadt- 
Rivard. Nearly i2ûû lodgings were built in the eastsection of Ihe city. 

Wilh Jean-Charles Coutu a s  mayor and Guy Carle a s  manager in 1970. 
Rouyn developed an u r h n  planning program, airport, doivntown 
and industrial expansions. Furthermore, municipal parks, track and 
field, and the creation oI substructure in sports, gave the City of 
Roiiyn a new revival. 

Meanwhile, in Noranda, efforts were concentrated towards the 
building of a viaduct, developing Noranda-Nord and orgmizing an 
inditstria1 park. 

COSMOPOLITAN POPULATION 

The populaüon of Rouyn-Noranda h a  known a continuous progress 
until the years 1960. Rouyn in 1961 had a population of 17,889 
inhabitants. In 1966, a ppiilationof 18.463 dropped to 17,809 in 1971, A s  
[or Noranda i t  had a population or 10,5W in 1960. Five years later, 11, 



260 while in 1970 the population was 11.205. A great number of 
nalionahties cohabited in the twin cities. This was due to the per- 
sonnel hired by Noranda Mines for its exploration and who came 
frorn various countries. The Polîsh people were once quite iiumerous 
and were a very active group. In fact, a choir, folk dances and a 
soccer team wereorganized by thern. Then came the Italian followed 
by the Yugoslav, the French, the German and Iinally the Ukrai- 
nian, etc. That is why, a few years ago, one could find English and 
French Catholic churches, United or Anglican Churches, Greek-Or- 
thodox and Jewish synagogues. 

A las1 fact about Noranda: the population al  one lime was mostly 
English but has now become 80% French. The census of 1948 reveals 
Ihe begiming of this turnover. 

TODAY AND TOMORROW 

Rouyn-Noranda is situated west of the Cadiilac fault and is the path- 
way to ihe whole of north-western Québec and north-western Ontario. 

I ts  populatjon of 30,000 inhabitanls, makes i t  the mosl populous of the 
region. In 1975, Noranda had 11,376 citizens while Rouyn, at the 
beginning of 1976, regjstered 20,025 citizens. This concentration of 
population creates the necessity to develop new industries. The Tn- 
dustrial Commission recently formed, is working a t  the success of 
this task. 

THE GREAT CHANGES 

A mining t o p  often presents an aspect of inslability. The people 
living in such clties or tawns are always dependent on the quantity of 
the ore that is $scovered. The uncerlainty of these discovefies has a 
direct effect on the residents of mining towns. Rouyn-Noranda could 
no1 completely escape this phenornenon, nevertheless for the last few 
years, this uneasiness has k e n  overcome. The decision taken by 
Noranda Mines regarding the processing of ore, the arriva1 of new 
industries, the centralizing of many administrative services, have 
given a new kind of hope and needs clasely related to the industrial 
growth. The inhabitants have always been very respnsible in gjving 
the cities prosperitp, but have not forgotten to give also partjcular 
attention to the quality ol lire in Rouyn-Noranda. 

After having made many changes since 1970, Downtown Rouyn 
continues to improve its services, Two new baiiks are to be opened oii 
Main Street. thus lnecomjng the rnost important financial center of the 
region. Concerning Place Rouanda. a few more stores will be built in 
addition to the fourteen already emsting. These are not the only 
projects and expectancies, the municipal administrators have 
planned other important improvements: 

NORANDA 

The Noranda-Nord section (water and sewer facilities and the 
construction of 3 4 track route) and the elaboralion of ground 
organization in the induslnal Park for the City of Noranda. 

A residential pmject on the penùisula nearby the Municipal Garage 
01 the City. 
The expansion of Tremoy Park on the shores of Lake Osisko 
playgrouiids and marina facilities 
Studies and flrst s te  toward the organiza tion of an outdoor center a t 
Hévk (Marleau) LaKare being undertaken 
The construction of a new Polyvalente School in Noranda. 

ROUYN 

The construction of a Federal building (Post-office) 
The improvement of the aqueduct services in Rouyn 
The development of the Rouyn Industrial Park (Granada area and 
Temiscarningue area) 
The development of the residentiai district of Abkyville 
Repairing the sewer systern and the building of new main collectors, 
and p m p  station 
The construction of low priced apartrnents for families and senior 
citizens 
Expansion of the trailer park on Québec Avenue 
The construction of new streets and ~er iohera l  access roads 
The purchase of land and preliinin&y deps towards the creatjon of a 
Bolanicai garden 
The setting up of a rwrreational tourist center a t  Noranda Lake 
( k a c h ,  swimming pool. camping, picnic and game areas) 
The improvement of residential districts, treeplanting, repairing and 
the rnodernizing of the lighting and signaling systerns. 

THE "MAISON COOPERATnrE" 

h lurning poirii in tlie social life of Rouyn-Noranda these cecent 
monlhs, js no doubt the grouping of diiferent "popular" movements 
in the former "Maisondes retraites fermées". 

This "Maison Coopérative" has now overcome its financial di1- 
ficulties. The work accomplished by those "popular groups" is often 
the answer to many ignored needs. 

It is apparent tliat the social life of today and the one of tomorrow wili 
favor the "getting together" of those "popular groups" in the former 
"Maison Coopérative" and to prove this we can already find 15 
organizations who have their offices in this building: 

L'Atelier Coopératif de Serigraphie d '  Abi tibi-Témiscamingue (hand 
printing of posters) 
Le Carrefour d'Animation et de Développement Tiers-Monde 
(Development centre for the third world ) 
Les Intrépides (section Rouyn-Norandal (workshop fo the han- 
dicapped) 
L'AFEAS de Rouyn-Noranda (Women association in educatioiial and 
social activities) 
L'Association pour la nefense des Droits de  la Personne (Association 
for the defence of huinan rights) 
Le Trimoine du Lotus 
Le S.U.C.O. (section Abitibi-Témiscamingue) (C.U.S.O.) 



Le Réseau Communautaire d'Information et de Communication 
d'Abitibi-Témiscamingue 
Le Syndicat des Travailleurs de l'Enseignement du Nord-Ouest 
Québkois (Teachers' association of north-western Quebec) 
L'Association Coopdraüve Immobiliere d'Abitibi-Témiscamingue 
(Real Esta te association) 
Le Comité RCgional des Paroisses Marginales (SmaD localilies 
Cmperative) 
L'Association des Chômeurs de Rouyn-Noranda (Association for the 
unemployed) 
La Corporation des Loisirs Populaire de 1' Abitibi-Thiscamingue 
(Entertainment cooperative) 
Le ComitC de  Citoyens à Faible Revenu de Rouyn-Noranda 
(Association of low income citizens) 
La Cooperative Funéra i re  d'Abitibi-Témiscamingue (Funeral  
Cwperative 

Two important projects have recentiy been inaugurated at the 
"Maison Coopkrative"; namely, a health centre for ladies, under the 
sponsorship of the AFEAS (a women's association in educational and 
social activities) which will be open until June 30th 1976; a youtb 
hostel bearing the name of "Auberge de Jeunesse des Chasse 
Galeries" wiU welcome the young travellers during the summer 
holidays. Furthemore this so called " house" shelters the aged and 
offers approximately 50 rooms to boarders. Craftsmen and cabinet- 
makers have premises to unable hem to make furniture they have 
designed themselves. 

To accomodate al1 those organizations and perçons working in this 
building, there is a kitchen, a dining-room and two large conference 
rwms. 

The animalor and manager since its opening, is Mr. Denis 
L'Heureux. 

SERVICES O F  HIGH QUALIW 

A cornmunity sensitive to hurnan progress, mus t preoccupy itself 
with the kind and quality of the services rendered accessible to its 
population, The "Coiltge du Nord-Ouest" and the "Université du 
Québec", for example, in addition to dispensing a college or 
university education, offer professional guidance to the population of 
Rouyn-Noranda. 

Xn regards to health services, the  administrators of the "Centre 
hospitalier Rouyn-Noranda" are aiming for the quality of care and 
the variety of the services offered. Thearrival of new docton give the 
hospital center a regional responsabilily, considering the range of 
specialized tare i t  now has. 

Sparts Lake a more important place in the society of today and for- 
tunately the cities have taken the necessary means in Lhis domain. 
The hiring of professionals in recrmlogy and in physical training has 
certainly influenced the sports organization in the twin cities. The 
Noranda k e a t i o n  Department concentrates its efforts toward the 

development of the outdoor sports. An outdoor mini-base is k i n g  
organized a t Lake Dufault, totalling an  investment of $50,ûOû. 

This surnmer of 1976, a program is being launched in the following 
disciplines : sailing, canoe-camping and hiking. On second hand, the 
people responsible for the reorganization of the Recreation Depart- 
meot will see to the hiring of a sport anirnator and a cultural 
anirnator. 

In Bouyn, projects are beuig considered to renew outiif-date 
equipment (tennis, bal1 parks, etc.), to reorganize the skating rink 
systern, and to offer. within the next Eive years, recreational Facdities 
to the new housing developments, expandand &novate the Forum, so 
a s  to obtain new space, which could be transformed into creative and 
cultural workshops. We are considering means to answer more 
adquately the needs of the handicapped and the underprivileged. 

Ln Rouyn-Noranda, sport and garne facilities for the young are  weil 
organized and we are actually trying to promote, for all, the well 
being of physical andcultural activities. 

Communic+ions have influenced the social aspect of our cities. 
Certmn pro~ects should materialize in the near future. ln the swing of 
1977, ~ i d i 6 - ~ o r d  Inc. will broadcast on the F M  ban& pfograrns 
normally diffused by the C.B.C. on its AM band and finally a few 1wa.i 
programs Lo be transmitted in stereo. 

On the other hand, Radio Quekc  wiii form a ternporary Committee 
that will study the possibilities of regional prductions. 

CONCLUSION 

In this retrospection aU has not b e n  said. We could have spoken of 
the other people, of other events,ideaUy we could have spoken of all; 
we could have spoken of "you" seeing that you are also part ol the 
t w i n c i t i ~ .  We could, together, wish [or the best and for a celebration 
of our Ce ntenary . 

AU should have a feeling of belonging, helping them to become more 
conscious of their political, economical, social and cultural. respon- 
si bilities. 

Al1 should concentrate thek eneergy and aggressiveness towaràs the 
econornical p r o g r w  of their cities in order to better the quality of 
Ufe. 

Al1 should unite and help one another to heighten social and human 
progress. 

Being the Capital of north-western Québec, Rouyn-Noranda must 
maintain at al1 times an open mind and must rnake the necessary 
efforts and steps in keeping forever alive a regional spirit. The 
citizens of Rouyn-Noranda should cultivate in their innerselves this 
spirit of heritage, symbol of pride and fondness of the people and their 
environment. 



AS TWE Y]EARS GO BY 

192A: Firsl pst-office a n d  general store 

The Aistorical Society ol Rouyn-Noranda was founded 
Construction of Mazenod School 
Construction of lhe Court Howe 

First bank "Banque Canadienne Nationale" Inauguration of the Unemployrnent f murance and 1 ncome 
Ï a x  Offices 

The Canadian National Railways reach Itouyn-Noranda 
Publication of the Eirst newspaper (The Copper Gold Era) 
The f irst hospital "Hôpital St-Albert" of Rouyn 
Mr. Joachim Fortin is elected îirst mayoT of Rouyn 
Opening of Regal Theatre 

Outbrak of the mast important strike in the Noranda 
Mine history 
Construction of Notre-Dame School 

Rouyn completes the paving of its streets and sidewalks 
Mgr Pelletier leaves St-Michel Parish and retires at the 
Sisters' Home 

Telegrapb and telephone installations 
Laying of the corner-stone of St-Michel Church 
Ontario National Railways inaugurate the section Swastika- 
Cheminis-Noranda 
Opening of the first pmt-office in Noranda 

Rouyn-Noranda became the capital of north-west Québec 

Rouyn-Noranda will officially have its CEGEP 
Construction of the "Théâtre du Cuivre" 
Expo 67: approximately 100 brave nien canoe from Rouyn to 
Montreal 

O ning of Noranda Hotel 
T E  first City haU is built in Rwyn 
Foundatioii of the Noranda Kiwanis Club 

Construction of Youville Hospital Enlargement of the Rouyii-Noranda CEGEP 

Setting up of "Université du Québec" in Rouyn-Noranda 
Elabration of an urban planning program in Rouyo 

Opening of Dallaire's Dairy 

Publication of Rouyn-Noranda Press 
Construction of the "Centre administratif régional" 
(Provincial Government Bldg ) 
Opening of the "Maison Rouyn-Noranda" 
Inauguration of Polyvalente d ' lk rd l le  Schcal of Rouyn 

Constriiction of St-Michel School of Rouyn 
Construction of the SI-Raphael Home 

Publication of "LA FRONTIERE" 
Construction of the Rouanda (Norandal shopping center 

The mast tragic fire in the history of Rouyn-Noranda 
Reiiiy Building is completed 
Construction of Immaculate Conceptjon Church in Rouyn 
South 
Opening of St-Michel's Orphaiiage 

St-Michel Church burns d o m  
O ning of "Centre haspitalier Rouyn-Noranda" ihospital) 
T& Duebec Garnes a t  Rouyn-Noranda 
0rga&a tion of a track and field park 
Improvements to the "Parc des pionniers" 
Bililding of the boardwalk along the s h o r s  of OsiskoLake 

Holding of the "Salon dela femme" in Rouyn-Noranda 
Opening of the "Maison Cc&rativeJ' in Rouyn 
Publication of the newspaper "Journal du nord-ouest" 
Formation of an Industrial Commission 
lnaugwation ol the Noranda viaduct 
Mgr Jean-Guÿ Hamelin ordained to tlie bishopry 
Death of Mgr Pelletier 

Beginning of the installation o l  public utilities in Noranda- 
Nord 
Inauguration of the luminous fountain 

Celebration of the 5ûth anniversary of Rouyn-Noranda 
Decision to rebuild St-Michel Churcli 
Approval of the construction plans for the "Polyvalente of 
Noranda" 

Inauguration of the radio station CKBN 

The highway between Rouyn Mont-Laurier i s  inaugurated 

Opening of the School of Arts and Craîts 

Rouyn and Noranda became cities 
The "Maison des retraites fermées" was inaugurated 
Construction of Imrnaculate Conception School 

Official opening of the Rouyn Airport 
The blessing and inauguration of the Foruin 
Opening of the new wing of Youville Hospital 

Construclion of Notre-Dame du Sourire Schwl 

Openhg ol Noranda Recreation Centre 
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Un souvenir recotiri;iisç;in t 
à Monsieur Albert Lcury, 
décédé e r i  1954, 
dont les reclierclies 
ec les écrits constituent 
une documen tatjoii 
d'une valeur inesciinable 
sur l'histoire de Rouyn, 
de Noranda e t  de nos pjoniiiers. 

Nous soul~aitons à 
chacun d'entre vous  dc pouvoir  
feuilleter u n  jour ces pages 
&rites avec beaucoup d'amour 
e t  de respect. 








